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ynamo International est une association 
créée en 2001, agréée en tant qu’O.N.G 
depuis le 25 Novembre 2004 et service de 
l’aide à la jeunesse depuis 2015. Elle a 
pour objet social la coopération 
internationale dans les domaines 
concernant les   enfants et les jeunes de la 
rue, l’éducation et le travail   social de rue, 
le développement communautaire et la 
prévention de l’exclusion sociale, la 
protection de l’enfance et l’insertion 
socio-professionnelle. 

Elle vise à renforcer la capacité d’agir des 
personnes en difficulté, avec une attention 
particulière pour les jeunes et les enfants en 
situations de rue, à travers un 
accompagnement spécialisé. 

DYNAMO INTERNATIONAL 
 

Elle entend ainsi promouvoir une société basée 
sur l’échange, l’enrichissement, la 
compréhension et la   reconnaissance mutuelle, 
sur la rencontre de l’autre, la tolérance, la 
justice, l’égalité, la fraternité, les solidarités 
internationales et la participation de chacun·e 
à tous les niveaux de décision, notamment dans 
le respect des singularités et des initiatives lo- 
cales. 

Elle met également au centre de son action, le 
respect de l’individu, et particulièrement de 
l’enfant et du·de la jeune, conformément à la 
convention relative aux droits de l’enfant et à la 
déclaration universelle des droits de l’humain. 

 
 

 
 

 

STRATÉGIE GLOBALE 
Dynamo International Street Workers Network 

Mise en réseau international de travail- 

leur·euse·s sociaux·ales de rue : formation, 

coaching et appui aux équipes de terrain.   

Coopération internationale 

Soutien à des projets de coopération et de 

solidarité internationale qui privilégient l’ac- 
tion en milieu ouvert au profit des enfants 

et des jeunes en situations de rue, et le ren- 
forcément du travail social de rue à un niveau 

local et national.  

Dynamo International Mobilité 

Service d’accompagnement offrant une aide 

socio-éducative, en Belgique, pour tout·e 

jeune en difficulté, de 13 à 25 ans, utilisant la 
mobilité internationale comme un outil péda- 

gogique et mobilisateur à destination indivi- 

duelle ou collective. 
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Organigramme Dynamo International 2022 
 

 



 

6  

 
 
 
 
 

ADMINISTRATION GÉNÉRALE 
 

 

 

Assemblée Générale 
L’Assemblée Générale est composée de 70 membres, la réunion annuelle s’est déroulée le 22 juin 2022. 

 

Organe d’administration 
Les membres de l’Organe d’administration mandatés depuis le 22 juin 2022 (mandat de 3 ans) : 

 

ABDELKADER Albine                      
ABOU MESSAOUD Iness 
CARSIN Bertrand (Président) 
DELHEZ Pierre  
D’HONT Marc 
ELMAJD Imane               
ENRIQUE MALES Danilo 
FERNANDEZ Arlyne 
FRANCQ Amélie                       
HEYMANS Didier                 
KOUMA ADJO Diane              
LACHARITÉ Francis 
 
 
 
 

MISRA Aron 
MORADIELLOS Cisco   
PARASKEVA Maria-Anna  
PISSOORT Chantal (secrétaire)                 
REGHIF Mouhad 
SEGULIN Anja 
SFORZIN Ines 
SOW Moussa                                                            
TRAN QUOC Duy 
VAN DEN BRIL Pierre 
VERSTRAETEN Claudine 
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RENOVATION DES LOCAUX 
 

 

Travaux de rénovation au  

22 rue de l’Etoile à Uccle 

Nos locaux à Uccle manquaient 
d'espaces appropriés et 
n’étaient plus conformes aux 
normes de sécurités requis à 
l’accueil des jeunes. Le 
bâtiment présentait des 
problèmes de fissures, de 
décollement de carrelages et 
de fuites provenant d’un 

affaissement plus ou moins généralisé du premier étage.  

A travers les travaux nous avons réparé les dégâts causés par 
l’affaissement initial. Cela a imposé la mise en place d’un chauffage 
adapté, des travaux d’électricité pour se conformer aux normes de 
sécurité et construire des sanitaires corrects afin de pouvoir réutiliser le 
premier étage pour l’accueil des jeunes et pour aménager deux 
nouveaux locaux.  

Après une étude de marché sur base de 4 offres, l’entrepreneur ART a 
été sélectionné en juillet 2022 pour la réalisation des travaux de 
transformation. 

Les travaux ont débuté au mois d’août 2022 et se finalisent en janvier 
2023. La réception provisoire a été réalisée le mardi 7 février 2023. Les 
conclusions sont très positives au regard de la qualité du travail réalisé 
et de la qualité du suivi entre l’architecte, l’entrepreneur et Dynamo 
International. 

Le budget initial est de 228.782€ HTVA. Après travaux il est de 
248.330€ HTVA. Une différence justifiée par des travaux 
supplémentaires nécessaires à la consolidation du bâtiment. 

 

 

  

   

    

.
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RÉCOLTE DE FONDS / ÉVÉNEMENTS 
 

 
 

Éducation au développement 

Opération 11.11.11 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Pour l’année 2022, la campagne 11.11.11 a permis de récolter 5000€ au 
total pour les projets du réseau. 

 
 
 
 

 

Marche Adeps 
Cette année, c’était le grand retour de la marche. Elle s’est déroulée le 
dimanche 3 avril 2022 à la ferme Holleken à Linkebeek. 

 

   
 

   
 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

MOBILITE JEUNES 
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projets collectifs 
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LA MOBILITÉ INTERNATIONALE POUR TOUTES ET TOUS ! 
 

 

 
 

Outil d’insertion sociale 

& professionnelle 

ynamo International au travers de son service 
mobilité jeunes offre une aide socio-éducative 
pour tout·e jeune en difficulté de 13 à 25 ans, 
en utilisant la mobilité comme un outil 
pédagogique de mobilisation. Ainsi, au-delà 
de l’expérience de mobilité, notre 
accompagnement consiste à aider le·la jeune 
à devenir autonome et à acquérir les com- 
pétences nécessaires pour être acteur·trice 
de son devenir.  
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VOLONTAIRE ET SOLIDAIRE ! 

Quels projets peuvent voir le jour ? 
 

 

 

L’année 2022 fut le retour de tous les projets en 
présentiel qui tiennent particulièrement à cœur à 
l’équipe de Dynamo International Mobilité. Ainsi, 
nous avons relancé la dynamique de l’accueil de 
volontaires au sein de notre structure tant à 
l’antenne de Namur qu’à Bruxelles. Cette année 
nous avons eu aussi l’honneur d’accueillir une 
volontaire venue de Grèce et une volontaire venue 
d’Italie. Leurs présences essentielles ont démontré 
aux nombreux·euses jeunes, qui fréquentent notre 
structure, que vivre une expérience à l’étranger est 
possible pour tout un chacun. En effet, à travers 
leur participation à diverses activités du service 
mobilité, les volontaires ont pu tisser du lien avec 
notre public, partager leur expérience et répondre 
aux questions des jeunes.  

 

 

 

 

 

 

 

2022 fut aussi une année particulièrement riche 
en projets collectifs à dimension internationale. 
Les jeunes ont pu ainsi concrétiser de nombreux 
projets reportés parfois depuis deux ans, que ce 
soient des échanges de jeunes ou l’accueil de 
jeunes issus de différents pays. Nous pouvons 
citer des destinations comme la France, 
l’Espagne, la Palestine ou encore l’Italie. Par 
ailleurs, nous avons pu accueillir un groupe de 
jeunes venus du Bénin en Belgique. De 
nombreux·euses jeunes qui craignaient de se 
lancer seul·e·s dans une première expérience à 
l’étranger ont pu la vivre à travers un groupe 
collectif. Cela leur a apporté de la confiance en 
elleux ainsi que de nombreux outils afin qu’iels 
osent réaliser leur propre projet individuel.       

 

 

 

 

 

 

 

 

Les jeunes namurois·e·s du groupe de l’atelier 
collectif « Dynamur » ont pu concrétiser un 
premier projet à dimension internationale. Cette 
première aventure leur a donné davantage envie 
de découvrir d’autres cultures et de réitérer 
l’expérience. Parallèlement, les jeunes se sont 
inscrit·e·s dans une dynamique pro-active. En 
effet, iels ont rédigé leur premier appel à projet 
qui leur a permis de pouvoir financer un séjour 
pédagogique en Belgique. Ces différentes 
expériences ont soudé davantage les liens entre 
elleux et les ont rendu·e·s de plus en plus 
autonomes dans la construction de leurs projets.  

En 2022, nous avons consacré davantage de 
réunions avec les jeunes fréquenté·e·s en travail 
social de rue à Namur avec comme objectifs de 
pouvoir imaginer, co-construire et réaliser des 
séjours pédagogiques nationaux. L’équipe voulait 
mettre davantage les jeunes dans une démarche 
pro-active. Par ailleurs, certain·e·s jeunes issu·e·s 
des quartiers ont pu vivre leur premier projet 
international. Nous espérons que leurs 
témoignages positifs pourront inciter d’autres de 
leurs pairs issus du quartier à se lancer dans 
l’aventure. 
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SENSIBILISATION 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

L’une des premières tâches essentielles dans notre 
organisation est de pouvoir faire connaitre notre 
organisation auprès des jeunes ainsi que des 
professionnel·le·s.  

Cette année, nous avons pu à nouveau réaliser nos 
sensibilisations à l’extérieur. Nous nous sommes 
rendus dans différents salons, dans des écoles 
ainsi que dans des organisations de l’aide à la 
jeunesse partout en Fédération Wallonie-
Bruxelles. Nous avons bien sûr continué le travail 
social de rue dans les quartiers du Namurois. 

Nous avons continué notre travail dans la région 
de Charleroi. Un travailleur de l’équipe mobilité s’y 
rend désormais tous les vendredis une semaine 
sur deux en collaboration avec la MADO de 
Charleroi. Ces sessions rencontrent un franc 
succès au vu du nombre de jeunes qui fixent des 
rendez-vous lors de ces plages pour y développer 
des projets individuels. 

 

 

 

Pour une plus grande accessibilité de nos 
services : 

• L’équipe a fait son retour en présentiel dans 
les différents salons, les écoles ainsi que les 
organisations d’aide à la jeunesse, 

• L’équipe a continué à développer de manière 
régulière et pérenne notre présence 
hebdomadaire à Charleroi, 

• L’équipe a créé des collaborations avec 
d’autres organisations pour des projets 
communs. 

 

 

 

 

 

 

 

Difficultés rencontrées :  

Nous avons été énormément sollicité·e·s par 
plusieurs salons et écoles de la fédération 
Wallonie-Bruxelles. Malheureusement, nous 
n’avons pas pu répondre à toutes les demandes. 
Nous avons dû sélectionner les différentes 
propositions de sensibilisations. Elles peuvent 
générer par après de nombreux 
accompagnements individuels que nous ne 
pourrions assumer par manque de temps et de 
moyens en ressources humaines. 

Perspectives pour 2023 :  

• Création ou mise à jour d’outils pour nos futures 
sensibilisations, 

• Organisation de nos plans de sensibilisation sur 
les différentes régions en Fédération Wallonie-
Bruxelles, 

• Développer des sensibilisations dans des 
quartiers ou zones précarisées afin de pouvoir 
offrir notre accompagnement aux jeunes les plus 
en difficultés. 

18 Sensibilisations 
450 Jeunes      sensibilisé·e·s 

30 Professionnel·le·s  sensibilisé·e·s 
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Animations collectives à Bruxelles 
 

 

 

Activité Escalade 

Cette année nous avons continué les activités 

d’escalade avec les jeunes, parfois en association 

avec l’association Gratte ASBL. Se confronter à la 

peur du vide, apprendre à faire confiance à celle 

ou celui qui nous assure, être attentif·ve et 

respecter des mesures de sécurité strictes, 

apprendre à respecter ses limites mais aussi se 

challenger pour les dépasser sont les objectifs 

visés à travers l’escalade. Cette année nous avons 

bénéficié d’une bourse qui nous a permis de nous 

doter de matériel pour tous·tes allant du baudrier 

aux chaussons. Nous avons donc pu également 

réaliser des sorties en falaises en partenariat avec 

Itinéraires AMO ou bien Dynamo AMO. 

 

 

 

Projet musical Rap 

Stéréo Type Tape est un projet Rap-chant sur 20 

séances regroupant 10 jeunes de l’asbl Gratte et 

de Dynamo International qui ont co-créé un 

album 10 titres sur l’inclusion. La musique a 

permis à ces jeunes de se réunir autour d’une 

passion commune naissante ou déjà bien ancrée. 

Effaçant ainsi jour après jour les différences de 

chacun·e·s en créant un groupe uni.  

Les 10 morceaux sont disponibles sur soundcloud 

« Stéréotype-tape ». 

 

 

 

 

 

Projet potager 

Le projet « potager » a vu le jour cette année. Il 

a été porté par les jeunes et les travailleurs·euses 

de Dynamo International. Après avoir combattu 

vaillamment le lierre qui s’était infiltré de partout, 

nous avons pu remettre à neuf ce morceau de 

terre afin d’y cultiver des tomates, des oignons, 

des choux, des piments, des fraises, des 

framboises, de la menthe, du thym, de la lavande. 

Après plusieurs essais, nous sommes parvenu·es 

tous·tes ensemble à récolter des légumes venant 

du sol de notre ASBL. 

Globalement, il y avait en moyenne cinq ou six 

participants pour chaque activité.  

   
Avant   Après 
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Animations collectives à Namur 
 

 
 

Projet Nomade et partenariats 

Depuis un an, le Projet 
Nomade s’est établi dans 
les différents quartiers de 
Namur, notamment, le 
quartier des Balances. Ce 
Projet a réuni une 
multitude de cerveaux 
provenant du tissu 
associatif des Balances 
afin de réfléchir à la façon 
dont nous pourrions faire 
connaître nos différents 

services de façon ludique au sein des rues dans lesquelles nous 
travaillons. 

Animée par la volonté d’apporter plus de visibilité et d’être au contact des 
personnes, l’équipe du Projet a pensé organiser des après-midis 
d’animation. Il y avait sur place de la prévention routière, château 
gonflable, en passant par une session de Capoeira, un atelier d’écriture 
ainsi qu’un atelier créatif.  

Le collectif de DYNAMUR 

En 2022, les services de AMO Passage et de Dynamo International ont 
continué le projet Dynamur, un espace de rencontre pour les jeunes 
âgé·e·s entre 13 et 16 ans avec entre autres comme objectif de favoriser 
la mixité sociale, le bien être des jeunes, l’accès à des activités qu’elles 
soient artistiques, culturelles, sportives ou encore de mobilité nationale 
ou internationale.   

Cette année, le programme d’activités était davantage consacré à 
travailler sur des thématiques, préparer les séjours pédagogiques 

nationaux et internationaux. Comme l’année précédente, des activités 
plus spécifiques ont été mises en place pour permettre de continuer à 
découvrir et expérimenter, favoriser le « vivre ensemble », les moments 
de partage, d’apprentissage, d’échanges par ces activités de vie en 
groupe, artistiques, culturelles, sociales, … 

Cette année, les jeunes ont dû être encore un peu plus acteur·rice·s de 
leur projet. En effet, lors de plusieurs ateliers du mercredi, ils ont dû 
créer, imaginer et construire un appel à projet avec l’équipement fourni 
comme des ordinateurs et des téléphones. Les jeunes de ce collectif ont 
réussi ce défi qui leur a permis de vivre un séjour à la mer du nord 
tous·tes ensemble ! L’objectif en 2023 sera de pouvoir les mettre dans la 
même dynamique afin de créer un projet collectif à dimension 
internationale cette fois… si bien sûr iels le désirent. 
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Animations collectives à Charleroi 
 

 
 

Young Fest Charleroi 

Le vendredi 24 juin 2022, 
lors d’une journée chaude 
et ensoleillée, l’équipe de 
Dynamo International 
Mobilité de Wallonie a été 
invitée à participer à une 
journée festive durant les 
jours blancs des 
étudiants.es. C’était un 
bonheur de revoir des 
visages sans masques 
après les fortes mesures 
COVID.  

L’équipe a établi un stand 
sur la Place de la Digue où nous informions les jeunes des opportunités 
d’être accompagnés.es et de participer à des projets de mobilité 
individuels et/ou collectifs. 

Cette journée fut riche de rencontres partenariales, de rencontres de 
jeunes et d’une ambiance détendue au rythme des animations proposées 
par les différentes associations présentes. La journée s’est clôturée par 
un Concert gratuit au plus grand bonheur du public présent. 

 

 

 

 

 

Noël des Mômes Charleroi 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le samedi 17 décembre 2022, à l’approche des fêtes, la Maison de 
l’Adolescence de Charleroi nous a convié·e·s à participer à une journée 
d’animation associative au profit des familles. L’équipe de Dynamo 
International Mobilité de Wallonie a répondu présente à cet événement. 
Lors de cette journée, nous avons eu la chance d’avoir des contacts 
chaleureux avec quelques familles autour d’un chocolat chaud et d’une 
part de gâteau. De plus, l’équipe a proposé de prendre un instant avec 
eux pour jouer à plusieurs petits jeux et construire une carte de vœux 
personnalisée.  
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ACCOMPAGNEMENT INDIVIDUEL 
 

 
 

Le service mobilité de Dynamo International 
propose un accompagnement éducatif spécialisé 
aux jeunes en difficulté de 13 à 25 ans désirant 
s’investir dans un projet de mobilité. Toutefois, 
l’accompagnement n’a pas nécessairement 
comme finalité première, un départ. En effet, il 
vise plutôt une réappropriation du jeune de son 
propre scénario de vie afin qu’iel s’autonomise 
au regard de la mise en œuvre d’un projet qui 
le·la motive et qui correspond à ses attentes. 
Ainsi, l’expérience de mobilité en tant que telle 
n’est qu’une étape dans le processus d’insertion 
sociale du·de la jeune. Nous utilisons donc la 
mobilité comme un outil et non pas comme une 
fin en soi. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Difficulté rencontrée :  

Nous avons constaté que la réouverture des 

frontières et le redémarrage des activités n’ont 

pas spécialement suscité un engouement auprès 

des jeunes. En effet, selon leurs témoignages, 

bon nombre d’entre eux et d’entre elles, ainsi 

que de leur entourage ont exprimé avoir 

souffert. Certain·es sont toujours renfermé·es 

sur eux·elles-mêmes ou ne sont plus animé·es 

par l’envie de se réaliser.  

 

 

 

 

 

 

 

Perspectives pour 2023 :  

• Développer en masse la sensibilisation des 

projets mobilité pour relancer la dynamique,  

• Redynamiser les jeunes à se mettre en 

projet individuel,  

• Repasser par des projets collectifs pour les 

aider à reprendre.  

  

 

237 Jeunes accompagné·e·s 
39    parti·e s en projets 
internationaux 
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TÉMOIGNAGE DE brxl 
 
 

Bonjour à tous, « A fon 

gan dji a ? »( comment 
allez -vous ? ). Et oui, 

une petite phrase de la 
langue fongbé qui, pour 

les connaisseur·euse·s, 

est une langue issue du 
sud du Bénin! 

Rebonjour donc à 
tous·tes, moi c’est Léa 

De Boeck, j’ai 21 ans et 
je suis partie pour 8 

mois de projet à 

Cotonou au Bénin. 
Diplômée assistante sociale en juin dernier, j’étais à la recherche de nouveauté, 

d’expérience et de déplacement. Je ne voulais surtout pas m’inscrire à 21 ans, 
déjà dans une « routine » de travail en Belgique. Bien que mon dernier lieu de 

stage m’ait proposé une place, j’ai préféré prendre mon courage à deux mains 

et j’ai refusé leur proposition pour pouvoir suivre mes envies. C’est à partir de 
là que le processus vers le Bénin a démarré. J’ai trouvé un petit boulot dans un 

bar pour me faire de l’argent et j’ai commencé à chercher. Ayant déjà eu un 
premier contact avec Antoine auparavant pour d’autres projets, je me suis 

naturellement redirigée vers lui afin de savoir quels types de projets étaient 
disponibles pour ma situation. Après quelques heures de discussion et de 

proposition, nous voici face au projet Tremplin job proposé par le BIJ. Un projet 

très bien certes, mais qui finalement ne proposait que des soutiens sur 3 mois 
maximum, or je désirais partir 6 mois minimum. Je laisse donc cette option dans 

un coin de ma tête et me mets à chercher de mon côté des associations. Après 
réellement, 40 mails envoyés un peu partout dans le monde, sans aucune 

réponse ou avec des réponses négatives, mon espoir commençait tout 

doucement à s’effondrer. C’est là je finis par tomber sur l’association Terres 
Rouges. Mail envoyé à 10h30 le 28 août 2021. Réponse reçue à 13h le même 

jour. Enfin une possibilité s’ouvre à moi. Le début de l’aventure commence. En 
2-3 mois le projet était bouclé, les démarches faites, les papiers complétés, le 

logement trouvé, le billet d’avion réservé. Dans le même temps j’avais toujours 

renvoyé un mail au BIJ en me disant que ça passerait peut-être sur un 

malentendu. Ces derniers m’ont accordé une bourse pour trois mois malgré le 
fait que je n’entrais pas réellement dans leurs conditions et que je partais 8 

mois. Un réel soulagement et un soutien tellement important. Le 27 novembre 
je m’envole vers le Bénin, stressée mais pleine d’idées dans la tête. Des idées 

qui au final n’étaient rien à côté de la grandeur des choses que j’ai pu vivre et 

découvrir ici. Je crois que dans n’importe quel pays et pour n’importe quelle 
expérience, les gens se font toujours des idées qui au final sont rapidement 

déconstruites par la réalité. Mais la différence avec l’Afrique et le Bénin en 
particulier, c’est qu’ici RIEN ne ressemble à chez soi. L’adaptation est tellement 

intense qu’on pense ne jamais s’en sortir. Chaque petit élément est différent de 
tout ce que j’avais vécu. - Tu veux te rendre quelque part? Tu prends un ZEM ( 

taxi moto) avec qui tu négocies le prix pour aller à un endroit que tu ne connais 

même pas - Tu veux te retrouver dans la ville ? Pas de gps, peu de nom de rue, 
les gens se retrouvent avec des repères du type : nom d’une place, nom d’un 

resto, nom d’une institution qui ne sont pas loin de là où tu veux aller. Mais 
quand tu ne connais rien ? Ben tu te perds constamment - Tu veux acheter 

quelque chose ? Tu négocies avec le vendeur et autant vous dire qu’il vaut 

mieux connaître la moyenne des prix au risque de se faire arnaquer jusqu’au 
double du prix moyen - Tu veux dire bonjour à quelqu’un ? Ha non, il y a des 

façons de le dire attention ! - Tu veux te promener dans la rue ? « Hé yovo ( 
blanc) yovo ( blanc) vient vient » Sans oublier le climat, les moustiques, la 

pollution, les bonnes manières, l’habillement, la religion, etc., etc.. Tout ça pour 

dire que les débuts sont fatigants et demandent une réflexion constante sur ce 
que tu fais. Malgré tout ça, j’avoue avoir été fatiguée de l’adaptation mais de 

l’avoir vécu très positivement. Tout ce que je voyais, finalement me plaisait 
beaucoup et me confortait dans le choix que j’avais fait de partir. Après cette 

période d’adaptation s’ensuit des mois et des mois de plaisir intense sans jamais 
douter de la décision et sans jamais avoir l’envie que tout s’arrête. Des mois de 

rire, de partage, de découverte. J’ai fait énormément de nouvelles 

connaissances ici, je me suis créée de réelles amitiés. Nous sommes sortis en 
soirée, nous avons visiter, nous sommes allés à la plage, nous avons mangé. 

Des moments que tu as envie de rallonger à l’infini. Cependant c’est bien beau 
de profiter, mais la majeure partie de mon temps je la passe à travailler. 
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TÉMOIGNAGE DE Namur 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

“ Bonjour, je m’appelle O. , je vais avoir 15 ans et je suis à Dynamo 
depuis 2 ans maintenant. Avec Dynamo, j’ai participé à plusieurs camps 
et à un échange de jeunes.  

Pour notre échange de jeunes, nous sommes allé·e·s à l’ile d’Oléron. J’ai 
vraiment bien aimé. Il y avait beaucoup de soleil et j’ai pu tester le surf, 
ce que je n’aurais jamais pu faire en Belgique. J’ai aussi bien aimé 
rencontrer les français·e·s et nous sommes encore tous très en contact. 
J’ai hâte de les revoir cet été à Namur. Ca va être trop cool! [...] Je fais 
aussi partie du groupe de Dynamur qui m’apporte beaucoup de joie de 
vivre au quotidien. Quand je ne vais pas bien, je pense au groupe, et je 
sais qu’en les voyant, ça va tout de suite aller mieux. Je me suis fait de 
vrais amis là bas [...]” 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

TÉMOIGNAGE DE Charleroi 
 

 
La jeune est en contact avec Dynamo International depuis 2 ans.  
« Je suis très heureuse de connaitre le Service Dynamo car ils m’aident 
dans mes démarches, on peut leur parler et ils essayent de trouver des 
solutions. Ils m’ont aidé à partir avec un Erasmus + - Youth Exchange et 
ça m’a fait beaucoup de bien, c’était la première fois que je vivais ce 
genre d’expérience et j’y ai rencontré des gens formidables. (bon, même 
si j’y ai chopé le COVID, mais c’était bien quand même). J’ai fait des 
démarches personnelles comme d’obtenir une mutuelle sans m’en rendre 
compte alors qu’avant je bloquais. » 
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ACCOMPAGNEMENT COLLECTIF 
 

 
 

Les accompagnements individuels et collectifs sont sans doute la partie 
la plus importante en termes d’investissement à Dynamo International. 
Plusieurs concepts ont été développés cette année.  

Les projets collectifs de mobilité ont à l’instar des projets individuels de 
nombreux avantages. Ils permettent d’appréhender la mobilité tout en 
n’étant pas seul·e à affronter les obstacles se dressant sur le chemin. 
Grâce à cette idée de groupe, nous pouvons toucher des jeunes pour qui 
une expérience individuelle n’est pas envisageable. Nous favorisons ainsi 
l’accessibilité des projets de mobilité nationale et internationale. Cette 
année, en vue de la situation sanitaire, les camps ont également servi de 
prétexte pour maintenir le lien avec les jeunes déjà rattaché·e·s à la 
structure, afin de prévenir les risques psycho-sociaux et les ruptures.  

2022 fut l’année riche de projets à dimension internationale ! Les jeunes 
super motivé·e·s sont impliqué·e·s pour participer à de nombreux séjours 
pédagogiques que ce soit en France, en Italie, en Espagne ou encore en 
Palestine. Nous avons aussi accueilli de jeunes béninois de l’association 
Terres Rouges.  

La préparation de ces séjours pédagogiques s’est réalisée tout au long de 
l’année à travers les animations collectives mais aussi des séjours 
pédagogiques nationaux. Ainsi plusieurs camps ont vu encore le jour en 
cette année 2022 un peu partout en Belgique.  

 

 

 

 

 

Difficulté rencontrée :  

L’équipe a dû parfaitement s’organiser pour mener à bien tous les projets 

de l’été. Vu le nombre de projets, beaucoup de travailleur·euse·s 

sociaux·ales ont été sollicité·e·s. Lors de la période hivernale, il y avait 

moins de présence au bureau. L’équipe a octroyé moins de temps pour 

l’accompagnement individuel. 

Perspectives pour 2023 :  

• Développer des projets à dimension internationale en impliquant 

davantage les jeunes dans le processus de création, 

• Coorganiser des camps avec d’autres structures de l’aide à la jeunesse 

pour répondre à la demande et potentiellement accueillir plus de jeunes, 

• Pouvoir accueillir des groupes de jeunes issus d’autres pays. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

374 Jeunes impliqués·es dans 22 projets 
collectifs 
67 Jeunes  

3 Projets internationaux (49 Jeunes) 
6 Camps en Belgique (18 Jeunes) 
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LES ECHANGES DE JEUNES 
 

 
 

EDJ Italie 

Durant le mois de juillet, un groupe de 6 belges ont passé 15 jours en 
Italie en compagnie de jeunes polonais·e·s, suédois·e·s, hollandais·e·s et 
italien·ne·s. 

Ce fût un échange mémorable autour de l'acceptation de soi et des autres 
au sein d'un groupe, aux croyances, philosophies et cultures différentes. 
Workshop, débats, mais aussi découverte de la splendide nature italienne 
et de ses montagnes par le biais de la randonnée et du bivouac. Le 
groupe a séjourné dans le petit village de Piana di Forno situé à 120km 
au nord-ouest de Milan en expérimentant la vie en communauté en étant 
coupé·e·s du monde (sur place pas de 4G et même pas de réseau 
téléphonique).  

Une expérience d’échange incroyable, mis en place par notre super 
partenaire Chaordica et qui était possible grâce à une superbe équipe de 
bénévoles présente pour prendre soin de nous, préparer des repas 
incroyables et animer les ateliers et les workshops. 

Cette expérience restera sans doute dans la tête de nombreuses et 
nombreux jeunes pendant très longtemps. 
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EDJ France – BOOST 

 

Ce mois de juillet 2022, les 
jeunes de Dynamo International 
Mobilité ont participé durant 9 
jours à un projet Erasmus + 
Youth Exchange co-initié et co-
construit par l’association Gones 
Force 6 de Lyon, en France. Les 
pays invités étaient l’Italie, la 
Turquie et la Belgique. 

Ce projet avait comme sujet 
l’échange et la découverte de la culture de l’autre. Plus précisément, le 
projet traitait de la rencontre de jeunes immigré.es et de jeunes natif·ve·s 
venu.es des pays participant au projet. Durant cet échange, les jeunes 
ont pu partager leur réalité personnelle. Ils ont ainsi pu exprimer leurs 
difficultés, leurs différences, leurs facilités et surtout leurs similitudes.  

Le projet s’est donc déroulé en 3 phases : 

• La rencontre des autres participant.es et la découverte du processus 
Erasmus + 

• L’échange autour des différences et des similitudes ainsi que la 
découverte de la ville de Lyon  

• La solidification des liens et la mise en commun des savoirs acquis 
durant le séjour. 

Lyon était une ville magnifique autant la nuit que le jour. Ce pays et cette 
ville possèdent une histoire riche par rapport au passé de l’Europe. La 
culture culinaire de la ville de Lyon et l’ambiance au sein de ses rues ont 
tenu éveillé nos sens et ont satisfait notre curiosité.  

 

 

 

 

EDJ France Oléron 

Dans le cadre du 
projet « Ne buvons 
pas la tasse ! », 
douze jeunes belges 
âgé·e·s entre 13 et 
16 ans sont parti·e·s 
à la rencontre de 
douze jeunes 
français sur l’île 
d’Oléron. Durant huit 
jours, les jeunes ont 

pu réfléchir et partager autour du thème de l’écologie. Au travers 
d’activités ludiques et de temps d’échanges, ils ont pensé et mis en place 
une activité de sensibilisation à destination de tout public pour attirer 
l’attention sur l’importance de la préservation de notre planète. 

Ainsi, nous avons eu l’occasion de visiter différents sites protégés pour 
nous expliquer l’importance des dunes dans l’écosystème. Nous avons eu 
aussi la possibilité de faire du paddle pour visiter les marais salés de l’île 
et comprendre comment fonctionne l’extraction du sel. Nous avons pu 
visiter un magnifique aquarium géant à la Rochelle et découvrir les 
diverses espèces marines qui peuplent la mer. 

A travers des jeux de pistes proposés par un animateur de la région, les 
jeunes ont pu découvrir de façon ludique la faune et la flore de la région. 
Pour réaliser tous nos déplacements lors de ce séjour, il était 
incontournable pour nous d’utiliser les moyens les plus écologiques à 
savoir le train mais aussi les vélos ! 

Nous tenons à remercier de tout cœur la fondation Twenty4you de nous 
avoir envoyé un don pour soutenir notre action. Grâce à eux, nous avons 
pu louer une trentaine de vélos durant tout le séjour afin de pouvoir nous 
déplacer et ce de la manière la plus écologique possible. Leur contribution 
nous a permis aussi de sensibiliser les jeunes à utiliser davantage le vélo, 
voire pour certain·e·s de découvrir ce moyen de locomotion. L’année 
prochaine nous souhaitons à notre tour présenter notre belle ville aux 
Oléronais·e·s. 

https://www.facebook.com/FondationTwenty4You?__cft__%5b0%5d=AZUuezSvXBurMSRnRFuXKNB4NnkXCm24g3JIo0jp0IQCWiH2t-xAjNq1mmvIYyc1sQuywYcNPy7qbyiXBRyhm7MV7w1L3pSCGdgo319YFDzwNpgDnork-FCDlNJ_HYvdL63UqXPjwAUFslDdhKAX1a0mprtzV_Apm2NBk0OK_ZBNw9bZoWFKWyxAvvZI4yVQXyhVCvro10a18OefQ4zh7yKB&__tn__=-%5dK-y-R
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LES SEJOURS PEDAGOGIQUES NATIONAUX 
 

 
 

Camp Déconnexion 

 

 

Le camp déconnexion est venu de l’idée de notre volontaire Vasiliki qui a 
fait son volontariat de 2021 à 2022. Son idée était de faire un camp en 
se coupant de la technologie. Elle-même, dépendante à son smartphone, 
elle a voulu tenter l’expérience. Nous sommes donc parti·e·s trois jours 
en itinérance avec six jeunes. Le groupe a réalisé des photos avec des 
appareils argentiques et utilisé des montres pour l’heure. Concernant 
l’itinéraire, les jeunes se sont orienté·e·s en utilisant les marquages des 
sentiers de grandes randonnées (GR) et un livre sur les GR de la région. 

 

 

 

 

 

Camp Wemix 

 

Le projet We-Mix 2 a été construit dans la continuité de celui qui avait eu 
lieu en 2021.  

Cet été, des jeunes de Dynamo AMO, des jeunes MENA de la Croix-Rouge 
et des jeunes de Dynamo International ont eu la possibilité de participer 
à un camp près de Gedinnes en août. Ce premier camp leur a permis de 
se rencontrer, d’échanger sur leurs différentes cultures et de créer des 
liens. A la fin de ce séjour les jeunes étaient invité·e·s à imaginer une 
manière de se revoir, et c’est d’un commun accord iels sont arrivé·e·s à 
réfléchir à un autre camp en respectant le budget qui était donné. 

Pendant les vacances de Toussaint le groupe de jeunes s’est de nouveau 
retrouvé pour échanger et s’amuser le temps d’un weekend à Bruxelles. 

Durant ce camp les jeunes étaient invité·e·s à prendre des décisions en 
groupe par rapport aux activités qu’iels voulaient réaliser et par rapport 
aux menus des différents séjours et à leur réalisation tout cela en 
respectant différents budgets qui étaient donnés par les organisations. 
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Camp Survie 

 

Le Camp Survie s’est 
déroulé durant les 
vacances de printemps et a 
réuni 20 jeunes d’horizons 
différents durant 4 jours et 
3 nuits à Forrière près de 
Nassogne. Ce camp a été 
mis sur pied pour donner 
suite à la demande de l’asbl 
Lutte Club Namur et de ses 
adhérent·e·s. Iels avaient 
le désir de sortir de leur 

cadre de vie habituel mais également de pouvoir rencontrer d’autres 
jeunes. L’équipe de Dynamo International Mobilité travaillait déjà avec 
des jeunes venant de quartiers. L’équipe a eu alors l’idée de faire un seul 
et même camp afin de favoriser la rencontre de ces jeunes venu·e·s 
d’horizons différents. 

L’asbl « Le Mouvement ClaniC » fondée par Fred Dupont a accepté de 
nous accueillir, de nous laisser planter nos tentes et de creuser la terre 
afin de nous établir. L’expérience rythmée d’aménagements de bivouac, 
d’animations de présentations, de jeux d’oppositions, de débats 
intéressants et d’une activité paintball a été vivement appréciée des 
jeunes. Les débats riches de sens ont été animés par une personne 
extérieure, Laurent Deroo, philosophe de formation. Ceux-ci se sont 
déroulés dans un cadre idyllique autour d’un feu de camp dans le respect 
de la parole et de l’idée de l’autre malgré la complexité des sujets. Après 
4 jours à se laver dans le cours d’eau proche, à transporter des bûches 
pour aménager le terrain, à échanger nos points de vue sur la sexualité, 
la religion, etc, le groupe fut fier d’avoir su allumer du feu sans briquet, 
fier d’avoir bu de l’eau fraichement filtrée, fier d’avoir rencontré la vision 
de l’Autre et de continuer à profiter du séjour avec une confiance 
renforcée dans la bienveillance de l’Autre. A la fin du camp, le groupe en 
a conclu qu’il était appelé à se revoir avec de nouveaux projets. 

Camp Panne 

 

Avec le collectif des jeunes de « Dynamur », le groupe a eu la chance de 
bénéficier du soutien du Projet Nomade de la ville de Namur, pour 
financer un camp de 5 jours à La Panne, en Belgique. Ce projet a été 
pensé et mis en place par les jeunes et mené en collaboration avec 
l’association AMO Passages.  

Pendant ces cinq jours, les jeunes ont eu le plaisir de séjourner au Centre 
Flipper de la Panne qui a été aux petits soins pour le groupe. Les jeunes 
ont pu profiter de ce camp pour créer encore plus de lien entre eux. 
C’était aussi l’occasion pour Miriana, la volontaire internationale de 
Dynamo Namur de découvrir notre magnifique Belgique.  Les jeunes ont 
pu également profiter de ce séjour pour en apprendre davantage sur la 
côte belge et les répercussions du changement climatique, pleurer et rire 
ensemble, tester leurs limites dans les attractions fortes de Plopsaland et 
découvrir leurs talents, autant artistiques que sportifs. 
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FORMATION 
 

 

 

Nous travaillons avec un public généralement 

très éloigné de l’idée de partir en projet à 

l’étranger. Au travers de formations, nous 

outillions les jeunes afin qu’ils puissent 

appréhender l’inconnu le plus sereinement 

possible. 

Nous avons développé pour cela 3 types de 

formation : 

• Formation pré-départ d’1 journée 

• Formation interculturelle 

• Formation retour 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

• La formation pré-départ  

Au vu des nombreux projets internationaux 
prévus, il était fondamental d’organiser une 
journée pré-départ. L’équipe de Dynamo 
International Mobilité et la Chaloupe ont 
organisé au mois de juin une journée de 
formation pré-départ regroupant une 
soixantaine de jeunes participant à de futurs 
projets internationaux.  

• Formation interculturelle et 
formation retour  

Lorsque les jeunes ont l’opportunité de 
voyager et de découvrir d’autres cultures, il 
est essentiel qu’iels puissent être préparé·e·s 
au mieux. Pour ce faire, l’équipe de Dynamo 
International propose aux jeunes qui 
partiront en séjour international de vivre une 
formation durant plusieurs jours basée sur 
des activités qui tournent autour de 
l’interculturalité. Les jeunes expérimentent 
des activités réflexives, informatives et des 
mises en situation. 

 

 

 

 

 

• La formation retour :  

L’initiation retour, il s’agira de regrouper les 
collectifs, qui ne seront pas forcément les 
mêmes en fonction des dates de retour de 
projet, afin d’évaluer l’expérience vécue par 
rapport à ce qui avait été dégagé lors de 
l’initiation départ. Il y aura donc à nouveau, 
lors de cette session, un partage d’expérience 
et une rencontre entre jeunes d’horizons 
différents 
 
Nous prendrons donc un temps avec le 
collectif pour faire un bilan comprenant des 
analyses « avant-après » au sujet des 
craintes, des attentes, des objectifs, du 
déroulement global du séjour. Cette 
démarche aura pour vocation de valoriser le 
parcours et le vécu durant ce projet. Donc, le 
collectif, soutenu par l’intervenant, identifiera 
ainsi les apports et les acquis. 
 
Aussi, lors de cette rencontre, l’intervenant 
accompagnera les jeunes dans leur retour à 
la réalité. 
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Camp Chalumo coorganisé avec la 
Chaloupe 

Du 22 au 26 août, une soixantaine de jeunes 
de différentes régions se sont réuni·e·s 
durant quatre jours près du lac de l’Eau 
d’Heure. Dans un premier temps, ils ont pu 
partager les projets qu’ils ont vécus durant 
l’année à leurs pairs. Par petits groupes, les 
jeunes ont dû imaginer comment présenter 
aux autres le projet qu’iels avaient vécu. Ces 
moments de préparation ont permis aux 
jeunes de revivre leurs expériences avec du 
recul et de ressentir ce qu’elles leurs avaient 
apporté.  

Dans un deuxième temps, tous les jeunes ont 
pu participer à un forum ouvert dans le but 
de pouvoir imaginer des projets pour les 
années qui viennent. L’idée était qu’iels 
puissent formuler des idées de projets, 
mêmes les plus utopiques, afin qu’ils puissent 
se réunir par petits groupes et débattre 
autour de la thématique ainsi que la mise en 
projet.  

Lors de ce séjour, nous avons eu la visite de 
Béninois de passage en Belgique dans le 
cadre d’un projet mobilité. Nous avons pu 
participer à plusieurs jeux et moments 
d’échange ensemble qui ont permis aux 
jeunes de partager autour de 
l’interculturalité.  

Nous avons pu clôturer ce magnifique séjour 
tous·tes ensemble lors d’une activité 
collective au parc aquatique du lac de l’Eau 
d’Heure. Nous espérons que de nombreux 
projets verront le jour en 2023 à la suite de 
cet énorme camp.  

 

 

 

 

 

 

Accompagnement des structures 

Au-delà des formations à destination des 

jeunes, le service mobilité accompagne les 

associations souhaitant se lancer dans la 

mise en place de projets. A ce titre, nous 

adaptons notre accompagnement en fonction 

des souhaits des travailleur·euse·s. Cela peut 

aller du soutien lors des premières réflexions 

en vue de la création du projet, à la relecture 

du projet ou bien encore à la mise en place 

de formations.  

Cette année, Dynamo International a 

particulièrement collaboré avec la Maison des 

jeunes des Balances à Namur. L’objectif est 

de pouvoir réaliser un séjour pédagogique 

national avec les jeunes issu·e·s de ce 

quartier afin de leur faire découvrir et leur 

donner goût à la mobilité. 
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RESEAU DE PARTENAIRES 
 

 
 
 

Le développement d’un réseau de partenaires sur l’ensemble du territoire 
de la Fédération Wallonie Bruxelles est fondamental pour le bon 
déroulement de notre travail. En effet, les partenaires sont nos relais vers 
le terrain. Grâce à leur expertise et leur travail au quotidien, ils peuvent 
nous orienter pour toute demande concernant de près ou de loin la 
mobilité qu’elle soit faite par un·e jeune ou un·e travailleur·euse.  

Cette proximité avec le terrain nous permet aussi de sensibiliser un public 
qui ne s’associe pas forcément avec la mobilité. Elle nous permet de tenir 
informé les travailleur·euse·s des différentes possibilités existantes. Cette 
facette de notre mission est essentielle car souvent les travailleur·euse·s 
sociaux·ales font partie des premières personnes vers qui se tournent les 
jeunes en difficultés.  

Cette année nous avons continué à renforcer nos partenariats actuels. 
Nous avons coorganisé de nombreux séjours pédagogiques (camp) en 
Belgique en collaboration avec plusieurs structures de l’Aide à la 
jeunesse. Nous pouvons citer : 

• le camp wemix avec DYNAMO AMO et Itineraires AMO 

• le camp de La Panne avec l’AMO Passages 

• le camp survie avec le club de lutte namurois 
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AU NIVEAU NATIONAL 
 

 
 

Partenaire : Les Gastrosophes 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En 2022 nous avons poussé un peu plus loin notre partenariat avec les 
Gastrosophes. 

L'asbl "Les Gastrosophes" récupère les invendus des différents 
professionnels du secteur (maraichers, supermarchés, …), les transforme 
et les offre lors d'événements socio-culturels. Elle s'engage dans la lutte 
contre le gaspillage alimentaire, pour le recyclage des produits ainsi que 
dans la promotion d'un circuit court, local et biologique. Nous nous y 
sommes rendu·e·s une fois par mois avec des petits groupes de jeunes 
pour aider à la préparation des repas. Un bon moyen de sensibiliser les 
jeunes aux actions solidaires et citoyennes en s’essayant au volontariat.   

 

Partenaire : la Porte d’Ulysse 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La Porte d'Ulysse est un centre d'hébergement pour les réfugié·e·s et les 

transmigrant·e·s sans abri, géré par La Plateforme Citoyenne de Soutien 

aux Réfugiés. Cette dernière est née en septembre 2015 en réponse à la 

mauvaise gestion de l’accueil en Belgique. Elle se définit alors comme un 

espace de rencontre et de coordination des initiatives individuelles et 

collectives concernées par les questions migratoires, elle encourage au 

respect d’une politique migratoire en accord avec les conventions 

internationales, et dans le respect des droits de chacun·e·s. Nous nous y 

rendons souvent pour assurer le service du soir qui consiste à servir le 

repas, faire la vaisselle, nettoyer les locaux ainsi que mettre en place la 

salle pour le petit déjeuner du lendemain.  
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AU NIVEAU INTERNATIONAL 
 

 
 
 

La particularité du Service mobilité de Dynamo International est de laisser 

au jeune l’espace pour créer son propre projet selon ses désirs et ses 

attentes.  

2022 a permis de développer de nombreux projets collectifs à dimension 

internationale qui avaient été reportés avec différents partenaires 

récurrents.  

Il est essentiel pour nous de pérenniser ces contacts d’une part pour 

augmenter les possibilités de mobilité pour les jeunes. Grâce à notre 

réseau international, nous pouvons soutenir le projet de jeunes et ce 

compris dans des destinations parfois lointaines ou qui leur seraient plus 

difficilement accessibles. Nous pouvons citer deux projets qui ont pu être 

réalisés en 2022 à savoir : le projet Palestine et le projet d’accueil des 

Béninois en Belgique.  

Ce n’est qu’en développant une véritable relation de partenariat que nous 

pouvons garantir aux jeunes un accompagnement sur place de qualité 

qui permettrait à chaque jeune de prendre part à un projet de mobilité 

quelle que soit la difficulté qu’iel rencontre.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

30  

 

Projet Palestine 

 

Durant le mois de juillet 2022, un groupe de jeunes s’est rendu au camp 

d’Aïda en Palestine. L’objectif de ce projet était de rencontrer de jeunes 

Palestinien·ne·s et d’échanger sur leurs vécus. Iels avaient le désir de 

comprendre la réalité de l’Autre. Ce projet a abouti à un clip musical 

disponible sur YouTube ici :  

https://www.youtube.com/watch?v=apgbtCGhaC8  

et d’une plateforme d’informations nommée BelPal sur Instagram. 

 

 

 

 

 

Projet Bénin 

 

Cet été, nous avons accueilli les jeunes de l’association Terres Rouges à 

Bruxelles! 

Au programme : Visite de la ville et visites d'associations qui 

accompagnent les jeunes, rencontres de travailleur·euse·s sociaux·ales 

de rue - visite de Namur - participation à un tournoi de football avec des 

jeunes MENA de différents centres Croix-Rouge de Bruxelles - 

Présentation en réalité virtuelle du film Kinshasa Now (réalisé par Marc-

Henri Wajnberg avec le soutien de la Fédération Wallonie-Bruxelles et de 

la Loterie Nationale) - Un camp d'échange sur l'interculturalité avec l’AMO 

la Chaloupe au Lac de l'Eau d'Heure - Une journée en Flandre - Une soirée 

inoubliable organisée par Terres Rouges en Belgique - un volontariat à la 

Porte d’Ulysse - escalators, téléphériques, trains, métros, passages 

piétons... - et j'en passe.... Ce projet fut une franche réussite !  

 

https://www.youtube.com/watch?v=apgbtCGhaC8
https://www.facebook.com/terresrouges?__cft__%5b0%5d=AZVSNPpIvVYduxwJH0zFmUg1EHk7YayEWxDJmldldLOrFPershmzEBb2nSaYFP8_W4F1PIe8MBHsvUS_b55OEiCUxMJ-LrHlaXQuLkuTQXXR1wjJeWXermUpdoyd0818NT5_1vQnGZBd-avRd1Ibx2jk6n0fzvZ839W3ItQWoaJzvF0d7EDF4QS_KGYz6uifnIM&__tn__=-%5dK-R
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PLAIDOYER ET INTERVENTIONS PUBLIQUES 
 

 

 
 

Fédération laïque de l’Aide à la jeunesse 

La Fédération laïque de l’Aide à la jeunesse a pour but de rassembler des 
services œuvrant dans le secteur de la Prévention, de l’Aide à la Jeunesse 
et de la Protection de la Jeunesse et de défendre une politique de travail 
social préventive au bénéfice des jeunes, dans le respect de la Convention 
Internationale des Droits de l’Enfant et de la Déclaration universelle des 
droits de l’homme. 

Notre fédération se veut être un espace progressiste de réflexion, 
d’échange et de militantisme. 

Edwin de Boevé en a été le premier président et il fait toujours partie de 
l’organe d’administration qui se réunit 10 fois par an. Chaque mois 
s’organise également des plénières avec tous les membres de la 
fédération. Y sont abordés différents points relatifs à l’évolution du 
secteur de l’Aide à la jeunesse et à l’actualité sociale en Fédération 
Wallonie-Bruxelles. Différents groupes de travail s’organisent également 
autour de sujets d’actualité. Nous participons à un groupe de travail qui 
se penche sur la possible régionalisation du secteur. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Assises de l’Aide à la jeunesse 

L’administration de l’Aide à la jeunesse travaille sur un processus des Assises 
de la Prévention prévu en 3 phases. 

En 2021-2022, il s’agissait d’identifier, de problématiser et d’adopter les 
questions à investiguer collectivement pour favoriser les actions et les 
relations entre les acteurs de la prévention. Cette étape s’est cristallisée 
l’après-midi du 13 mai où des propositions de chantiers ont été élaborées 
collectivement. Toutes les suggestions ont été retenues et le comité de 
pilotage les a regroupées en 8 chantiers. 

La deuxième phase démarre le 19 septembre avec la mise en route des 
chantiers qui se tiendront jusque fin janvier 2023. Les résultats produits 
seront communiqués et mis en débat dans une journée en février 2023. 

Enfin, un rapport final sera élaboré, mettant en perspective et articulant les 
résultats produits et les recommandations qui en découlent. Ce rapport sera 
remis à la Ministre en novembre 2023. 

Dynamo International a contribué aux contenus et à certaines journées de 
travail dont la journée du 13 mai 2022. 
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DIFFICULTES 2022   vs   PERSPECTIVES 2023 
 

 
 

Difficultés rencontrées en 2022 

Nous devons parfois refuser des projets de partenariats par manque de 
ressource humaines ou manque de temps. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Perspectives pour l’année 2023 

• Développer des projets à dimension internationale en impliquant 
davantage les jeunes dans le processus de création sur l’antenne de 
Namur 
• Coorganiser des séjours internationaux avec d’autres structures 
nationales de l’aide à la jeunesse pour répondre à la demande et 
potentiellement accueillir plus de jeunes, 
• Pouvoir accueillir davantage des groupes de jeunes issus d’autres 
pays.  
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DYNAMO INTERNATIONAL asbl ■ Coopération i n ternationale 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

STREET WORKERS 
NETWORK 
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INTRODUCTION 
 

 
 

La stratégie générale du Réseau International vise à diminuer 
structurellement et durablement les inégalités rencontrées par les 
personnes en situations d’exclusion sociale, et en particulier les 
populations en situations de rue, par le respect et la défense des droits 
humains.   

55 pays - plateformes nationales 

Adhésion en 2022 de la Côte d’Ivoire, du Venezuela, de l’Australie  

4 coordinations régionales : Afrique – Amériques – Asie – Europe     

+ de 1.600 organisations   

+ de 10.000 travailleurs sociaux et travailleuses sociales de rue    

 

 

 

La coordination du Reseau International   

Le Réseau International dispose d’une équipe technique basée à Dynamo 
International. La coordination générale du Réseau est assurée par le 
directeur de Dynamo International, Edwin de Boevé, la gestion 
opérationnelle par Véronique Martin et la gestion administrative et 
financière par Monette Hennart. La directrice adjointe, Barbara Smet, 
participe à la réunion mensuelle de gestion du Réseau. En novembre 
2022, Francesco Ferrando, qui a travaillé pendant sept ans à Dynamo 
AMO, a rejoint l’équipe technique en tant que chargé de projets et de 
plaidoyer.   
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LE GROUPE PILOTE INTERNATIONAL 
 

 

Québec du 30 mai au 3 juin 2022 

Le Groupe Pilote International (GPI) s’est tenu dans le cadre de la 
Rencontre Internationale du Travail de Rue « Déroute 
planétaire : coude à coude vers des pratiques inclusives » 
organisée du 30 mai au 05 juin 2022 à Québec Ville au Canada, par 
l’ATTRueQ – Association des Travailleurs et Travailleuses de Rue du 
Québec – le ROCQTR – Regroupement des Organismes Communautaires 
Québécois pour le Travail de Rue – et DISWN – Dynamo International 
Street Workers Network.  

20 coordinateurs et coordinatrices de plateformes nationales de 16 pays 
membres du Réseau ont pu participer au GPI dans un contexte de 
restrictions sanitaires liées au Covid et de la difficulté d’obtention d’un 
visa pour nos membres des pays du Sud.  

Pendant trois jours, nous nous sommes consacré·e·s aux redevabilités de 

l’équipe technique du Réseau, des coordinations régionales, et de 
l’Institut de formation SWTI. Nous avons travaillé à identifier trois 
problématiques : pauvreté multidimensionnelle – violences 
visibles et invisibles – déliquescence du lien social – et les causes 
et les effets sur nos publics cibles. L’objectif étant de pouvoir construire 
des plans d’actions régionaux 2023-2024 en fonction des priorités 
et spécificités régionales en lien avec les thématiques définies. Nous 
évaluerons nos actions lors du GPI 2024 qui aura lieu dans un pays 
africain et nous déciderons des actions à développer et de la stratégie de 
formation du Réseau. 

Les deux derniers jours, nous avons participé à l’assemblée générale des 
éducateurs et éducatrices de rue de la province du Québec membres de 
l’ATTRueQ – ROCQTR, qui, avec plus de 250 personnes, ont réfléchi à la 
nécessité de se connecter à partir de l’éducation non formelle et de la 

relation socio-éducative dans les espaces de vie des populations avec 
lesquelles iels travaillent.   

Les conclusions de la semaine ont été enrichissantes, nous sommes partis 
de la prise de conscience que le monde change radicalement et que nous 
devons travailler ensemble, puisque nous sommes un mouvement avec 
une identité très forte. Face aux formes systémiques et institutionnelles 
de violences, notre rôle est de les dénoncer collectivement, en 
construisant des discours politiques communs. De même, nous devons 
travailler avec les institutions, car la pluralité des perspectives est 
importante et parce que les équipes éducatives de rue sont, dans de 
nombreux cas, le lien entre les institutions, la société et la personne. En 
plus de pouvoir promouvoir la création d’espaces de participation avec 
les populations vulnérabilisées et que leurs voix soient entendues et 
prises en compte dans les domaines de prise de décision et de 
participation.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                        Les coordinateur·trice·s du Réseau International 
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LES COORDINATIONS REGIONALES 
 

 

COORDINATION RÉGIONALE AFRIQUE 

Coordination régionale : Moussa Sow (Sénégal) 

Plateformes membres : Algérie, Bénin, Burkina Faso, Congo-Brazzaville, 
Côte d’Ivoire, Gambie, Ghana, Mali, Mauritanie, République Centrafricaine, 
République Démocratique du Congo, Sénégal, Tchad, Tunisie (14 membres) 

Demandes d’adhésion mises en attente : Burundi, Cameroun. 

5 pays ont payé leurs cotisations 2022.  

Activités réalisées en 2022 : 

La Région Afrique a un compte Whatsapp sur lequel les membres de la 
région sont très actif·ve·s et communiquent régulièrement. La coordination 
régionale organise une réunion une fois par mois avec les 
coordinateurs·rices de chaque pays afin de faire le suivi des activités et 
d’informer sur les contextes sociopolitiques spécifiques qui mettent en 
difficulté la réalisation de ces activités.    

Perspectives 2023 :  

• Préparation d’un Groupe Pilote Régional en 2023 et du Groupe Pilote 
International en 2024.  

• Plaidoyer en faveur des enfants de rue et actions de lutte contre les 
violences et l’exclusion sociale. 

• Préparer des actions pour la journée des enfants de rue le 20 avril 

2023.  

• Préparer une formation pour les membres de la région sur 
l’accompagnement et la prise en charge des enfants et des jeunes 
consommateurs·rices de drogues.    

 

COORDINATION RÉGIONALE AMÉRIQUES 

Co-coordination régionale : Veronica Müller (Brésil) et Francis Lacharité 
(Québec-Canada) 

Plateformes membres : Bolivie, Brésil, Colombie, Equateur, Etats-Unis, 
Guatemala, Haïti, Mexique, Québec, Venezuela (10 membres) 

Le Chili, le Pérou et le Salvador sont en contact avec la coordination 
régionale et pourraient présenter une demande d’adhésion.  

6 pays ont payé leurs cotisations 2022.  

Activités réalisées en 2022 : 

La Région des Amériques se réunit de manière virtuelle, collective et 
systématique depuis 2013, chaque premier mardi du mois pendant 2 heures, 
avec au moins un·e représentant·e de chaque pays. C’est le moment où les 
connaissances, les sensations, les inquiétudes, les difficultés, les succès et 
les plans de travail sont échangés.  

Le Réseau Dynamo Americas a tenu son premier Groupe Pilote Régional au 
Guatemala en septembre 2022 et a décidé de chercher des moyens pour 
réaliser ces rencontres en face à face biannuelles entre les pays des 
Amériques. 

Perspectives 2023 :  

• Elaboration d’un règlement d’ordre intérieur régional.  

• Dialogues sur des concepts de base tels que l’éducation sociale, 
l’éducation sociale de rue, sur des thématiques comme le travail des 
enfants, et bien d’autres, afin de renforcer et reconnaître les différences 
et les communs. 

• Favoriser les échanges entre les pays de la région, en particulier pour 

les formations éducatives spécifiques.  
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COORDINATION RÉGIONALE ASIE 

Coordination régionale : Arlyne Hernandez (Philippines) 

Plateformes membres : Australie, Hong Kong, Inde, Israël, Népal, 
Philippines, Timor Oriental, Vietnam (8 membres) 

Demande d’adhésion mises en attente : Palestine  

1 pays a payé sa cotisation 2022.  

Activités réalisées en 2022 : 

Entre 2021 et 2022, il n’y a pas eu de dynamique d’échanges entre les 
plateformes de la Région qui ont été soumises à de fortes contraintes dues 
aux restrictions sanitaires et ont été très actives auprès de leurs publics.   

Nous n’avons pas reçu de rapport annuel pour la Région Asie.  

Perspectives 2023 : 

Apporter un support opérationnel à la nouvelle coordinatrice régionale afin 
de redynamiser les échanges entre les membres de la région via des 
réunions zoom et créer un groupe whatsapp.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

COORDINATION RÉGIONALE EUROPE 

Co-coordination régionale : Anja Manja (Slovénie) et Helmut Steinkeller 
(Autriche) 

Plateformes membres : Albanie, Allemagne, Autriche, Belgique, Bulgarie, 
Espagne, Finlande, France, Grèce, Islande, Italie, Lituanie, Norvège, Pays-
Bas, Pologne, Portugal, République Tchèque, Roumanie, Royaume-Uni, 
Slovaquie, Slovénie, Suède, Suisse (23 membres) 

Demande d’adhésion mise en attente : Luxembourg.  

9 pays ont payé leurs cotisations 2022.  

Activités réalisées en 2022 : 

Réalisation de 4 réunions sur l’année avec une moyenne de 10 membres 
actif·ve·s.  

La co-coordinatrice a dû arrêter de travailler durant quelques mois, ce qui a 
freiné la dynamique régionale d’échanges entre les membres.   

Participation de 13 membres de la région pour la construction du plan 
d’action triennal et la définition des activités à réaliser dans le cadre de 
l’appel à projet Youth 2023 – 2025  coordonné par Francesco Ferrando, 
nouveau membre de l’équipe technique du réseau et qui aura en charge les 
régions Europe et Asie en 2023.   

Perspectives 2023 : 

• Participer aux réunions programmées par la coordination régionale 
4x/an.  

• Apporter un support opérationnel à la coordination régionale pour la 
mise en œuvre des activités du plan d’action Europe.    
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LES PROJETS DU RESEAU INTERNATIONAL 
 

 

CNCD – OPÉRATION 11.11.11 

Dynamo International est membre du Centre National de 
Coopération au Développement (CNCD) et participe chaque année à 
l’opération 11.11.11. qui consiste en une récolte de fonds pour soutenir 
des projets de solidarité internationale de partenaires du Sud. Cette 
récolte de fonds est doublée par WBI - Wallonie Bruxelles 
International.   

En 2022, ce fonds a permis de financer d’une part, la participation de 
coordinateurs·rices de pays du sud éligibles au GPI au Québec et d’autre 
part, des frais de logistique pour la rencontre internationale des TSR en 
Equateur et pour le séminaire au Guatemala. 
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PROJET ERASMUS+ AMERICAS 2020–2022 

« Mise en réseau et plaidoyer pour promouvoir l’approche droits 
humains et la dimension genre en travail social de rue » 

Membres du Réseau partenaires du projet :  

Asociación Navarra Nuevo Futuro (Espagne) porteur du projet - Dynamo 
International – Street Workers Network (Belgique) - CAI Conversas 
Associação Internacional (Portugal) - Asociación Mi Rancho (Bolivie) - 
AESMAR Associação de Educadores Sociais de Maringuá (Brésil) - 
Corporación Educativa Combos (Colombie) - Fundación Somos Calle 
Ecuador (Equateur) -  Asociación Coalición Sembradores de Vida Siembra 
Bien (Guatemala) - Centro Transitorio de Capacitación y Educación 
Recreativa El Caracol AC (Mexique).  

Les résultats du projet : 

Atelier d’échange de pratique entre TSR sur le thème « La 
dimension genre en travail social de rue » organisé au niveau national 
par chaque pays partenaires du projet.  

Formation de formateurs (E-Learning 20h) « Travail social de rue 
basé sur les droits et l’approche en égalité de genre ». 80 participants : 
membres partenaires du projet avec des TSR membres de leurs 
plateformes, formateurs en TSR – professeurs d’écoles supérieures et 
d’universités département éducation sociale. 

Forum Paroles de Rue III à Bruxelles du 18 au 22.10.2021 avec la 
participation des membres partenaires du projet. Pendant cinq jours, 
partant de la réalité du terrain, plus de 250 participant·e·s ont échangé, 
enrichi leurs pratiques, créé ensemble, fait le plein d’énergie et produit 
des recommandations présentées à la Commission Européenne lors de la 
journée de clôture du forum. 

 

 

 

 

Rencontre internationale de TSR à Quito – Equateur du 28.02 au 
04.03.2022 organisé par la plateforme nationale « Somos Calle 
Ecuador ». 20 partenaires ont participé à : ateliers d’échanges de bonnes 
pratiques sur les droits humains et le genre en TSR ; Table ronde sur 
l’habitabilité en rue : quelles politiques publiques ? ; Forum : chaque 
partenaire a présenté une thématique ; Visites de terrain dans plusieurs 
associations (SDF, assuétudes, enfants de rue).  

    

                                                        Atelier d’échange de pratique entre TSR 

 

Le groupe à « La mitad del mundo »   
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Séminaire international d’échange de bonnes pratiques en 
approche Droits, dimension genre, et plaidoyer à Antigua – 
Guatemala du 05 au 09.09.2022 organisé par Siembra Bien.  

45 partenaires ont participé à : inauguration au ministère des Relations 
Extérieures en présence de mandataires publics et politiques ; Table 
ronde échanges de bonnes pratiques nationales et internationales ; Table 
ronde échanges d’expériences de plaidoyer ; remise d’une pétition en 
faveur de la protection de la jeunesse dans le cadre de la Politique 
Nationale de Jeunesse 2022-2032 aux autorités politiques nationales ; 
visites de terrain et activité culturelle.  

   

Inauguration au Ministère des Relations Extérieures     Siège de la Coopération espagnole à Antigua 

 

 

Séminaire d’échange de pratique 

Campagne de sensibilisation : création d’un Facebook #Educacion 
social de calle pour les TSR qui peuvent poster des présentations de leur 
travail au quotidien. Réalisation d’une vidéo nationale sur le thème du 
projet par chaque pays et réalisation d’une vidéo internationale.  

 

REL - Ressource Educative Libre sur l’éducation sociale de rue 
plateforme développée par le SWTI, ouverte, gratuite, organisée par 
thèmes et par modules et est interactive, de sorte que les étudiants 
peuvent partager leurs propres ressources, livres, vidéos, schémas, 
podcasts et tout ce qu’ils jugent utile, afin que ce soit utilisé par d’autres 
personnes à travers le monde. 

Le REL est disponible en 4 langues : anglais, français, espagnol et 
portugais : https://cai.org.pt/e-learning  

Publication autour de la thématique du projet, « Approche des droits et 
perspective de genre. Egalité des genres et le pouvoir d’agir des filles, 
des adolescentes et des femmes.   

  

https://cai.org.pt/e-learning
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COCOF – ROUMANIE 

La Fondation Parada est membre du Réseau International et assure la 
coordination de la plateforme des TSR roumains dont l’action est de 
renforcer les capacités professionnelles des TSR au bénéfice des 
populations en situations de rue et de sensibiliser sur la reconnaissance 
du travail social de rue comme métier essentiel face à l’impact des crises.   

Ces missions sont consolidées grâce au financement de la COCOF pour 
des projets de soutien direct à un acteur de première ligne et des projets 
de coopération internationale pour l’échange de pratique entre TSR 
roumains et belges. Ce financement permet à DISWN de renforcer les 
actions de la Fondation Parada, acteur de première ligne travaillant avec 
des populations fortement impactées par les inégalités sociales, ayant 
peu d’accès aux droits fondamentaux, en situation d’extrême précarité et 
vulnérabilité.  

Projet soutien direct à un acteur de première ligne 

En 2022, les TSR roumains ont dû faire face à de nouveaux défis, 
provoqués par la guerre déroulée aux portes de la Roumanie, en Ukraine, 
et par l’arrivée massive des réfugiés ukrainiens. Plus de 2.5 millions 
d’Ukrainiens ont ainsi franchi les frontières de la Roumanie depuis le 
début du conflit, près de 100 mille s’établissant dans le pays. Des 
populations souvent fragiles, manquant des ressources, des mères avec 
enfants, des personnes âgées, des mineurs isolés non accompagnés, des 
personnes handicapées. Face à cela, les TSR de la plateforme roumaine 
se sont retrouvés dans les premières lignes. Barrière linguistique, besoins 
multiples, urgence, réaction tardive et insuffisante des pouvoirs publics, 
absence de formations, à tout cela les TSR roumains se sont vu 
confrontés d’emblée, sans pouvoir pour autant oublier leurs publics 
habituels. Les effets conjugués de la crise du Covid-19 et de la crise des 
réfugiés ukrainiens ont mis à rude épreuve une profession confrontée à 
un manque chronique de ressources et de reconnaissance. Les TSR 
roumains ont été obligés d’innover et de se réinventer. 

Parada a organisé 3 rencontres entre les TSR roumains membres de la 
plateforme nationale et des acteurs sociaux et autorités locales, portant 
sur des thématiques spécifiques.  

Participants : Direction générale d’assistance publique et de protection 
des enfants pour les 6 secteurs de Bucarest, Save the Children, Samu 
Social Roumanie, L’association Pe Stop, ARAS, FONSS, CARITAS, You-
Hub.  

Les échanges lors des trois ateliers ont porté sur : la situation de jeunes 
arrivés à la fin de leur période d’institutionnalisation, la situation des 
familles qui squattent à Bucarest (une frange de plus en plus nombreuse), 
tout comme la situation des jeunes consommateurs en situation de rue 
(un phénomène en hausse constante). Les ateliers ont par ailleurs 
occasionné des rencontres avec certains responsables de ces questions 
des autorités locales. Le dernier atelier s’est quant à lui concentré sur la 
crise des réfugiés ukrainiens, sur la manière dont elle a été abordée en 
Roumanie, donnant lieu à une réflexion sur la place et le rôle des TSR 
dans ce nouvel contexte, et sur les défis à venir. Un compte-rendu a été 
rédigé à l’issue de chaque atelier, le dernier donnant lieu à un rapport 
exhaustif sur la situation de l’accueil des réfugiés ukrainiens en Roumanie 
et sur les défis attendus, du point de vue des opérateurs sociaux de 
terrain. 

A la suite des échanges, il est apparu important de pérenniser les 
rencontres entre TSR, les professionnels de l’assistance sociale publique, 
et les ONG, qui auront lieu tous les trois mois et à chaque fois que cela 
sera nécessaire, pour évaluer l’évolution des situations sur les terrains, 
échanger les pratiques, partager les expériences, communiquer et mieux 
se connaître.  
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Projet de coopération internationale pour l’échange de pratique 
entre TSR roumains et belges. 

DISWN a pu favoriser le renforcement des capacités de TSR grâce au 
financement de ce projet par la COCOF.   

Mission en Belgique : le directeur de Parada et 1 TSR roumaine 
à Bruxelles. 

Visites de terrain et échanges de pratique avec des services et 
associations actifs dans l’accueil et l’accompagnement de réfugié·e·s 
ukrainien·ne·s ; des populations ROM ; des usager·ère·s de drogues ; 
des victimes de la traite des êtres humains ; le Samu Social Belgique ; 
Croix-Rouge de Belgique ; Médecins du Monde ; Le Foyer ; Rom en Rom ; 
DUNE et le Clip ; ECPAT et PAG-ASA.    

Le directeur de Parada souligne « … avoir apprécié la mission et relève 
avoir pu observer des pratiques d’accueil et d’accompagnement des 
réfugiés très pertinentes, notamment lors de la maraude avec le Samu 
Social. Certains éléments pourront être intégrés dans notre approche en 
Roumanie. » 

La TSR roumaine souligne « … les contacts noués nous seront utiles 
comme avec PAG-ASA qui nous a convié à suivre leurs formations… Il 
s’agit de voir les bonnes pratiques d’ailleurs, l’importance des échanges, 
du savoir partagé… ».  

Mission en Roumanie : 2 TSR belges de Dynamo International et 
de Dynamo AMO à Bucarest.  

Visites de terrain et échanges de pratique avec des travailleur·euse·s 
sociaux de divers secteurs : Fondation PARADA – participation à une 
activité de cirque social avec des jeunes de la rue et maraude dans 
plusieurs quartiers; Bébé Bucaresti ; ARAS – Association Roumaine Anti 
Sida et son centre de jour réduction des risques pour toxicomanes (Arena 
et Titan);  CARUSEL service mobile de réduction des risques, soins pour 
toxicomanes et visite du Centre de jour pour l’hébergement de réfugié·e·s 
ukrainien·ne·s ; SAS d’attente pour réfugiées ukrainiennes à la gare du 
nord de Bucarest ; tournée de quartier habité par une communauté ROM.  

 

Les TSR soulignent « Cet échange a insufflé un regain de motivation dans 
ma pratique et une connaissance plus approfondie de la culture du public 
roumain que je rencontre à Bruxelles et aussi une meilleure connaissance 
des autres types d’usagers présents en rue. » « Le TSR de Parada nous 
prouve qu’il n’y a pas d’âge pour faire du TSR il faut de la passion pour 
son métier. » « C’est important de voir d’autres réalités en termes de 
travail de rue, cela motive et on se rend compte que ce mode d’action 
est pratiqué partout dans le monde et qu’il porte ses fruits. »  

Les rencontres entre TSR tant au niveau national que bilatéral ont un 
véritable impact sur les pratiques professionnelles réciproques et renforce 
la reconnaissance du travail de rue comme métier essentiel au bénéfice 
des populations en situation d’exclusion sociale.  Les travailleur·euse·s 

roumain·e·s et belges sont vraiment contents d’avoir bénéficié de ce 

soutien financier et sont très satisfait·e·s de la qualité des échanges de 
pratiques entre pairs. Iels relèvent que la diversité des acteurs sociaux 
rencontrés et les échanges d’expériences diverses sont un enrichissement 
tant professionnel qu’humain.  
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MISSION PALESTINE 

Une mission pour le réseau a été menée en décembre 2022. Celle-ci 
devait avoir lieu conjointement avec DEI, qui pour des raisons de sécurité 
n’a pas pu y participer. En effet, DEI Palestine considérée comme 
organisation terroriste a été fermée de manière unilatérale par le 
gouvernement israélien. Ceci est notamment dû à la politique israélienne 
qui vise à réduire au maximum l’espace d’action de ces organisations 
jusqu’à les rendre muettes afin d’éviter de faire face à toute critique. La 
mission avait différents objectifs notamment d’analyser comment les 
travailleur·euse·s de rue se mobilisent autour du respect des droits 
humains, analyser comment l’échange entre jeunes peut alimenter le 
plaidoyer, voir s’il existe une solidarité entre associations et comment les 
autres vivent les menaces et attaques contre les associations de défense 
des droits humains et enfin, identifier une association pour devenir 
membre du réseau des travailleur·euse·s sociaux·ales de rue en 
Palestine. 

Nos divers objectifs ont été atteints.  Soulignons les différents réseaux 
existants ou ayant existés entre ONG palestiniennes même s’ils se 
mobilisent, chaque ONG OVG reste plongée et absorbée par son propre 
mandat. Contrairement à nos organisations, celles-ci sont directement 
impactées jour et nuit par des menaces, des situations graves tant dans 
leurs vies sociales, familiales et professionnelles.  

Il est intéressant de noter que malgré l’existence d’organisations 

israéliennes de lutte pour les droits humains, les ONG palestiniennes ne 

collaborent pas avec elles. Comme elles l’affirment « à chacun son job et 

puis, leur premier job serait probablement de rendre redevable leur 

propre gouvernement sur ces atrocités perpétrées en toute impunité. ». 

La résilience de ces hommes et ces femmes et leurs combativités sont 

une grande leçon d’humilité et nous obligent en tant que réseau de lutte 

pour les droits humains à mener ce combat à leurs côtés.  

Il est évident que nous devons en tant qu’ONG belge continuer à mener 

des actions en Belgique pour la Palestine à notre échelle. Pour DI, cela 

se fera à travers des échanges jeunes avec les différentes organisations 

rencontrées ou du plaidoyer pourra être également mené.  

L’objectif est finalement de témoigner de manière soutenue auprès du 

plus grand nombre possible, mais surtout auprès des institutions 

politiques nationales et internationales.  

Nous devons continuer à aller sur le terrain pour témoigner en envoyant 

des jeunes et des professionnel·le·s. 

Comme le disait Abdelfatahr, l’espoir réside dans le fait que l’histoire nous 

prouve que tout conflit a été à un moment ou un autre résolu, cela a pu 

prendre 5 ans, 10 ans, 300 ans, mais la paix est revenue...  
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PLAIDOYER ET INTERVENTIONS PUBLIQUES 
 

 

 
 

CAMPAGNES DE SENSIBILISATION 

Tant au niveau national que régional et international, les activités de 
plaidoyer s’accompagneront de campagnes de sensibilisation autour des 
trois thématiques prioritaires du Réseau décidées par le Groupe Pilote. 
En lien avec la mission de Dynamo International de lutter contre les 
inégalités et l’exclusion sociale et pour le respect et la défense des droits 
des populations en situations de rue, les membres du Réseau pourront 
choisir de se mobiliser autour de journées mondiales et internationales. 

A titre d’exemple :  

- 20 février : Journée internationale de la Justice Sociale  

- 08 mars : Journée internationale des droits des femmes  

- 12 juin : Journée mondiale contre le travail des enfants  

- 20 juin : Journée mondiale des réfugiés  

- 30 juillet : Journée mondiale contre la traite des êtres humains  

- 12 août : Journée internationale de la jeunesse  

- 17 octobre : Journée internationale pour l’élimination de la pauvreté  

- 18 novembre : Journée mondiale pour la prévention des violences 

sexuelles visant les enfants  

- 20 novembre : Journée internationale des Droits de l’Enfant  

- 10 décembre : Journée des droits humains  

- 18 décembre : Journée internationale des migrants  

- 20 décembre : Journée internationale de la solidarité humaine  
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DIFFICULTES 2022   vs   PERSPECTIVES 2023 
 

 
 

DIFFICULTES RENCONTREES EN 2022 

Nous observons un durcissement des conditions d’obtention de visas ce 
qui pénalise particulièrement les membres des pays africains. Les 
rencontres, les formations et forums d’échanges de pratiques organisés 
au niveau international subissent ces restrictions qui restreignent de plus 
en plus le droit à la participation des membres des pays du sud.    

De plus, les restrictions sanitaires encore en vigueur au Canada en juin        
2022 n’ont pas facilité la participation de membres du Réseau par 
manque d’un pass sanitaire complet. 

La formation organisée par Traces de rue - le collectif des TSR belges 
francophones, plateforme membre du Réseau International, n’a pas eu 
lieu car pas assez d’inscrits. Le calendrier des formations sera envoyé en 
janvier pour l’année 2023 afin que les associations et services puissent 
planifier celles-ci dans leur agenda. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Perspectives pour l’année 2023 

Nous introduirons au CNCD la stratégie générale du Réseau International 

pour 2023-2027.  

L’objectif est de renforcer : la mise en réseau par une consolidation de la 
décentralisation du Réseau en renforçant l’autonomie des coordinations 

régionales (CR) ; le plaidoyer international ; les capacités des TSR ; la 

communication.  

En 2023, chaque CR remettra un plan d’action pour sa région qui déclinera les 

activités à réaliser.  

Une réunion bimensuelle pour le suivi des activités des 4 coordinations régionales 

sera organisée par l’équipe technique et notamment pour le soutien à 
l’organisation des Groupes Pilotes Régionaux de la Région Afrique au Ghana, de 

la Région Europe en République Tchèque à Prague. La CR de la Région des 

Amériques cherchera des fonds pour l’organisation de son GPR au Mexique. La 
CR Asie se chargera de redynamiser les interactions et échanges entre les 

membres de sa Région et définira les activités à réaliser.     

Nous avons introduit un projet Erasmus+ Youth Civil Society Cooperation 

2023-2025 qui a été accepté et dont le financement permettra de développer 
des activités qui dynamiseront la Région Europe du Réseau International. 

Notamment l’organisation du GPR à Prague en octobre, une formation « Story 

telling » pour les TSR européens en novembre et trois groupes de travail : 

plaidoyer, capacités, recherches. 

Nous introduirons des projets à la COCOF pour continuer à renforcer les 

capacités des TSR.  

Nous serons attentifs à cibler les appels d’offre pour des projets qui visent à 

développer les actions du Réseau International.  
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LE STREET WORK TRAINING INSTITUTE (SwTI)  

Capacity Building 
 

 

Le SWTI a déjà 10 ans !!! 

Lors du GPI au Québec, le coordinateur pédagogique de l’Institut, Helder 
Santos, nous a présenté un power point avec des photos pour retracer 
les activités réalisées en 10 ans. La présentation a suscité beaucoup 
d’émotions quand certain·e·s se sont reconnu·e·s.  
dynamointernational.org/publication/le-streetwork-training-institut-a-10-
ans  

 

 

 

10 ans et quelques chiffres       

• 629 personnes formées  

• 123 formateur·rice·s formé·e·s 

• 43 pays avec des formateur·rice·s  

10 ans et après ?  

 

En 2023 le SWTI lancera une enquête auprès des membres du réseau via 
les coordinations régionales afin de réfléchir aux pistes de 

fonctionnement et perspectives de l’Institut.  

• Quel rôle ?  

• Comment continuer ? s’organiser ?    

• Quelles formations ?  

• Quelles recherches actions ?  

En 2024 lors du Groupe Pilote, l’analyse de l’enquête sera présentée aux 
membres du Réseau pour prendre des orientations, actions et décisions.  

Réflexions à mener :   

• Comment le SWTI pourrait devenir un meilleur outil pour DISWN, 

proposer des formations virtuelles, récolter des fonds pour cela. 

• Comment les membres de la Région Afrique pourraient aider le SWTI 
à mettre en œuvre un projet Erasmus+ AFRIQUE (comme Americas).  

• Comment faire pour constituer un pool de formateur·rice·s du Réseau 
par Région pour collaborer avec le SWTI lors des formations. Penser au 
rôle des formateur·rice·s par les pairs.  

• Décentralisation et coopération.  

• Politique de formation : intégrer le travail social de rue dans le 
curriculum de formation des écoles et universités comme en RDC, au 
Sénégal et en Belgique.  

• Sur le site web poster une page avec les contacts des 

formateur·rice·s. Podcast /pays en 3 langues.     

https://dynamointernational.org/publication/le-streetwork-training-institut-a-10-ans/
https://dynamointernational.org/publication/le-streetwork-training-institut-a-10-ans/
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MISE EN ŒUVRE DU PROGRAMME DGD 2022-2026  

République Démocratique du Congo, Bénin et Sénégal 
 

 

Pays 1 : République Démocratique du Congo 
 
 

Le programme a pour objectif spécifique 
d’améliorer significativement et durablement 
la résilience, la protection et la prise en 
charge multidimensionnelle des enfants en 
situations de rue (ESDR) et vulnérables en 
RDC ainsi que leur (re)insertion scolaire, 

socio-professionnelle, familiale et communautaire. 

2022 est l’année du lancement de notre nouveau programme financé par 
la DGD pour les cinq prochaines années.  

Notre stratégie d’intervention a été modifiée et adaptée tant en fonction 
des leçons apprises des années précédentes qu’en fonction du budget 
largement réduit par rapport à notre demande initiale. 

En RDC, via notre partenaire le CATSR (Comité d’Appui eu travail social 
de rue) nous nous sommes maintenant concentrés et recentrés sur les 
zones géographiques suivantes : Kinshasa et Lubumbashi. Nous 
renforçons le fonctionnement du Centre d’urgence des enfants en 
situations de rue à Bandal (nourriture, prise en charge médicale, 
alphabétisation, scolarisation, …) Nous prévoyons dès 2023 la 
construction d’un centre d’urgence pour enfants en situations de rue à 
Lubumbashi.  

Un accent particulier est mis sur la formation des jeunes à différents 
métiers mais également sur leur réinsertion socio professionnelle. Les 
différents métiers vers lesquels ces jeunes peuvent s’orienter via notre 

programme est la mise en place de champignonnière, les ateliers coupe 
couture, la mécanique, élevage, maraichage et enfin soudure. Le CATSR 
va également se mettre en relation avec des artisans, des coopératives, 
… afin d’insérer ces jeunes, iels seront également formé·e·s à pouvoir 
créer leur propre micro-entreprise.  

La sensibilisation demeure un aspect essentiel du programme tant du 
grand public, que de la communauté proche que des parents des ESDR 
que des enfants eux-mêmes.  Le résultat attendu étant que La population 
au sens large est conscientisée aux enjeux de la problématique des ESDR 
et adopte progressivement des représentations bienveillantes ainsi que 
des attitudes et pratiques protectrices des ESDR, des filles comme des 
garçons, sans discrimination basée sur le genre.  Les ESDR quant à eux 
sont sensibilisés à différentes thématiques dont le genre ou 

l’environnement. 
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Mission de lancement : Marie Vincent et 

Barbara Smet – avril 2022 

Cette mission avait pour objectif de marquer 
le lancement officiel du programme DGD 
2022-2026 et visait à permettre d’avoir une 
compréhension commune de sa logique 
d’intervention et des résultats attendus avec 
tous les partenaires de mise en œuvre. 

Les discussions ont permis d’apporter des 
précisions au niveau des activités qui seront 
menées sur le terrain et de clarifier certains 
indicateurs. Le CATSR a pu exprimer ses 
besoins en termes de renforcement des 
capacités et pointer les activités qui 
demandent un renforcement au niveau de 
l’allocation budgétaire (nourriture pour les 
centres, référencement vers des structures 
médicales).  
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Projets de Co-financement 
 

 
 

Wallonie Bruxelles International 

Nom du projet : « Insertion socio-professionnelle des jeunes en 
situations de rue en RDC » - Dynamo International / CATSR » 

Période d’exécution : septembre 2022 à février 2023 

Le programme a pour objectif spécifique d’améliorer les 
perspectives d’insertion socio-professionnelle des jeunes en 
situations de rue de Kinshasa et Lubumbashi à travers la 
formation et la mise en place d’un processus d’accompagnement 
vers la mise à l’emploi et l’autocréation d’emploi.  Cela se réalise 
via des activités de formations professionnelles telles que l’atelier de 
coupe couture, cordonnerie, lavage véhicule… avec un accent particulier 
sur les jeunes filles mais également via le renforcement de capacités des 

acteur·rice·s locaux·ales sur les droits humains, sur l’amélioration de la 

qualité des services rendus avec notamment une synergie avec la Maison 
de la Laïcité. Notons que pour atteindre cet objectif, le renforcement du 
cadre politique et légal en RDC en matière de protection des populations 
en situations de rue est essentiel et conscientiser la population aux enjeux 
de la problématique des ESDR. Cela se fait notamment par la concertation 
des TSR pour assurer une veille sur le respect des Droits de l’enfant en 
RDC et monitoring, via des actions de plaidoyer, de la sensibilisation du 
grand public, etc …. 
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Projet Woluwé 

Le projet « Soutien à la réinsertion socio professionnelle des filles et mères 

adolescentes en situations de rue » 

Ce projet visait à répondre aux besoins d’un groupe marginalisé et vulnérable de 
la société congolaise : les filles et mères adolescentes en situations de rue.  

Plusieurs facteurs socio-économiques contraignent les filles à vivre dans la rue 
parmi lesquels : les conflits armés, les déplacements internes, la maladie, le 

chômage, l’instabilité politique et la pauvreté. En l’absence d’alternatives viables, 

ces mêmes filles risquent de n’avoir comme quotidien que la maltraitance et la 
délinquance. Victimes d’injustices et d’exploitations, elles en perpétuent et 

accentuent les effets à défaut de pouvoir réellement agir sur les structures 

sociales.  

Ce projet s’inscrit dans la logique d’intervention du partenariat Dynamo 

International et le Comité d’Appui au Travail Social de Rue (CATSR). Il visait à 
renforcer les moyens d’accompagnement et la prise en charge des besoins 

spécifiques des filles et mères adolescentes en situations de rue au Centre 

Likemo. 

En vue de mettre en œuvre les activités, la coordination nationale du CATSR a 

mobilisé deux travailleuses sociales de rue supplémentaires afin d’identifier les 
besoins spécifiques des filles et mères adolescentes en situations de rue. Après 

l’identification de leurs besoins individuels, un programme d’accompagnement a 
été établi.  Ainsi, les filles avaient la possibilité de bénéficier des services du 

Centre Likemo comme l’hébergement (en cas d’extrême urgence), la nourriture, 
l’accès aux sanitaires décents pour l’hygiène corporelle. Elles avaient également 

la possibilité de bénéficier des soins médicaux. Un service d’écoute assuré par 

les TSR avait été mis à leur disposition. Outre l’accompagnement au Centre 
Likemo, les filles et mères adolescentes en situations de rue désireuses de suivre 

une formation socio-professionnelle ont été inscrites dans des structures de 
formation.  Parmi elles, une dizaine ont suivi une formation en coupe-couture 

avec succès. Dans le cadre de ce projet, l’équipe du CATSR a réalisé d’autres 

activités telles que la sensibilisation communautaire sur la thématique genre et 

la problématique des filles et mères en situations de rue. 
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Evaluation finale RDC 
 

 

Le programme « l'accès aux droits pour les 
enfants, en ce compris les enfants en situation 
de rue, est facilité par l'interaction entre les 
autorités publiques, le grand public et la société 
civile » (2017 – 2021), trouve toute sa légitimité 
par rapport au contexte spécifique de la 
République Démocratique du Congo : 
persistance de l’extrême pauvreté, le nombre 
toujours croissant des enfants vulnérables 
(ESDR et OEV), insuffisance des infrastructures 
sociales de base, faible protection de l’enfant 
malgré l’existence de la loi portant protection de 
l’enfant, situation économico-sociale précaire, 
situation des guerres à l’Est du pays depuis deux 
décennies et fragilité de l’Etat.  Le programme 
DI offre une réponse crédible aux besoins en 
rapport à l’accès aux droits des enfants et 
particulièrement, les enfants vulnérables au 
niveau de la capitale Kinshasa et de 5 villes en 
provinces : Lubumbashi, Bukavu, Boma, 
Kananga, Mbuji-Mayi.     

De manière générale, le niveau des résultats 
atteints est bon, malgré la forte contrainte 
budgétaire connue dans l’exécution du 
programme (indemnité TSR/insuffisante, 
scolarisation 125$/pas suffisant, formation 
socio-professionnelle 125$/pas suffisant). Car, 
en réalité, malgré sa pertinence au contexte de 
la RDC, le programme était très ambitieux (au 
départ choix des 6 villes d’intervention et un 
effectif « pléthorique » du personnel) avec des 

moyens financiers très limités.  

L’effectivité de la mise en œuvre de la loi portant 
protection de l’enfant et la coordination 
interministérielle (transversalité des politiques et 
des interventions publiques) n’ont pas pu se 
réaliser comme souhaité car, en dépit des 
réunions tenues, le MINAS n’a pas véritablement 
joué son rôle attendu de leader dans la 
coordination des ministères impliqués dans la 
protection de l’enfant (désintéressement ou 
priorités orientées ailleurs).  Par contre le 
renforcement de la pratique professionnelle de 
la société civile, des acteur·rice·s de terrain et 
des associations a été effectif dans les villes 
retenues dans le programme, exceptée la ville 
de Bukavu où les TSR n’ont pas eu de formation 
(zone d’intervention éloignée). La réalisation de 
ce résultat constitue un point fort de ce 
programme parce que les acquis de la formation 
constituent un gage de durabilité considérable.  

Enfin, la concertation et la coordination des 
différents acteurs publics-privés congolais ont 
bien fonctionné dans toutes les provinces. 
Tandis qu’à Kinshasa, la concertation et la 
coordination n’a pas pu évoluer parfaitement et 
pour cause, diversité des acteur·rice·s dans le 
secteur et de coordination, faible leadership au 
sein du CATSR au début du programme (2017-
2018). Les ESDR bénéficient d’une prestation 
sociale holistique significative et durable. Et la 
présence d'un centre d'accueil d'urgence avec 

ses différents services (hébergement, aide 
alimentaire, 1ers soins, jeux) facilite l’offre des 
services de qualité auprès d’enfants. Ce centre 
constitue l’une des grandes réalisations de ce 
programme.  

Néanmoins, pour plus d’impact, l’appui à la 
formation socio-professionnelle devra aller 
jusqu’au bout c’est-à-dire l’obtention de l’emploi 
(nécessité de la création des ateliers de coupe 
et coutures, de menuiserie, de mécaniques 
auto, etc.) pour ces enfants formés aux 
différents métiers afin qu’ils soient autonomes et 
stables. Car, ils n’auront plus de raison de 
retourner dans la rue. 

Le Centre offre un cadre idéal d’accueil 
d’urgence des ESDR en réponse aux besoins 
psychologiques, alimentaires, vestimentaires, 
hygiéniques et sécuritaires. Les ESDR sont 
satisfaits des services que ce centre offre. En 
plus, il donne une meilleure visibilité et de la 
crédibilité au travail social des rues. 
Actuellement, les visites au centre en est une 
véritable illustration. Et récemment, le Centre a 
reçu la visite de la ministre de l’Éducation de la 
Fédération de Wallonie-Bruxelles.   
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Pays 2 : Bénin 
 
 

Le programme a pour objectif spécifique 
d’améliorer significativement et durablement la 
résilience, la protection et la prise en charge 
multidimensionnelle des enfants en situations de 
rue de 6 à 25 ans, filles et garçons, des communes 
d'Abomey-Calavi, Ouida et Allada au Bénin. 

Pour la première fois, Dynamo International 
obtient un financement de la coopération belge au 
Bénin. Il faut souligner que la plus grande partie 
du budget est consacrée à l’accompagnement des 
enfants en situations de rue dans les différents 
marchés principaux des 3 communes. Cela se fait 
via les MECO, médiatrices communautaires et les 
TSR. 

Notre principale stratégie d’intervention est 
centrée sur l’accompagnement des enfants en 
situations de rue sur trois régions par 
l’accompagnement en milieu ouvert des enfants 
par les TSR et les MECO principalement dans les 
marchés où circulent la plupart des jeunes en 
situations de rue.  

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous contribuons à la prévention et à la 
réduction du phénomène des enfants en 
situations de rue (ESDR) notamment via :  

La sensibilisation et la conscientisation des 
communautés (enfants, parents, autorités 
locales, médiatrices communautaires) sur les 
droits des enfants, les devoirs des 
parents/communautés. Des actions de 
plaidoyer ciblant les élu·e·s locaux·ales et les 
décideur·euse·s politiques seront également 
menées dans ce cadre, afin de favoriser des 
réponses structurelles face aux 
problématiques vécues par les populations 
ciblées. 

L’amélioration de la prise en charge de qualité 
des EDSR à travers un renforcement des 
connaissances sur la thématique des EDSR, 
des compétences des travailleur·euse·s 
sociaux·ales de rue mais également via un 
renforcement des synergies des ACNG locales 
et internationales via des échanges de 
pratiques, des concertations et un plan 
d’action commun coordonné. 

L’amélioration des compétences se fera à 
travers la mise en place d’un module de 
formation du travail social de rue implémenté 
à l’institut des assistants sociaux du Bénin 
dans la licence du programme et le master 
droit de l’enfant. Cette formation certifiante 
permettra la reconnaissance du métier du 
travail social de rue. 

 

Un modèle de formation continue et de formation de 
formateur·rice·s sera également mis en place pour 
les travailleur·euse·s sociaux·ales béninois. 
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Mission de lancement Barbara Smet  

octobre 2022 

Cette mission avait pour objectif de réaliser un 
état des lieux du programme, de marquer le 
lancement officiel du programme DGD 2022-
2026 via un atelier de lancement et à 
rencontrer les différents intervenants du 
programme : le personnel recruté, les 
partenaires de synergies, les partenaires 
potentiel·le·s et enfin les acteurs 
institutionnels incontournables : la DGD, 
Enabel et WBI. 

Nous avons signé la première convention 
officielle avec notre partenaire du Bénin à 
savoir la MdSc (Maison de la Société civile) 
dont le coordonnateur de mise en œuvre du 
programme Roger Ouensavi, lui-même 
représentant du Gres Bénin (Groupement des 
éducateurs spécialisés au Bénin). 

A nouveau ceci nous a permis d’ajuster les 
activités prévues, le calendrier attendu, le 
budget et la stratégie d’intervention avec 
l’équipe de mise en œuvre du programme.  

Nous avons eu un atelier de lancement officiel 
avec les différents partenaires du programme 
, Don Bosco, Terre Rouges, les Sœurs 
Salésiennes , WBI et l’APEFE ce qui a permis 
une compréhension par tout un chacun·e mais 
également des éclaircissements sur les 
différents partenariats attendus.  

Les différentes rencontres ont permis de 
renforcer les relations et, créer des 
partenariats plus forts. 
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Pays 3 : Sénégal 
 
 

Le programme a pour objectif spécifique d’améliorer significativement et 

durablement la résilience, la protection et la prise en charge 

multidimensionnelle des enfants en situations de rue (ESDR) de 6 à 25 

ans, filles et garçons, dans les régions de Dakar et Tambacounda au 

Sénégal, ainsi que leur (re)insertion scolaire, socio-professionnelle, 

familiale et communautaire. 

Le programme DGD 2022 – 2026 poursuit les objectifs du partenariat 
entre Dynamo International et le COSAED (Collectif des Organisations et 
Structures d’Appui aux Enfants et jeunes en Difficultés) au Sénégal, visant 
le renforcement des actions de sensibilisation et de plaidoyer pour la 
protection des droits des enfants en situations de rue et la reconnaissance 
du statut des travailleur·euse·s sociaux·ales de rue au Sénégal. 

Jusqu’à présent, les programmes de prise en charge des ESDR au Sénégal 
ont privilégié une approche institutionnelle de placement d’enfants dans 
les daaras sous l’égide de la notion de confiage. En juin 2016, le Sénégal 
a pris la décision de retirer ces enfants de la rue et de les ramener à leur 
famille, mais malgré les opérations de la police, il y a toujours des enfants 
dans la rue au Sénégal. Un important travail de sensibilisation du grand 
public, des acteur·rice·s communautaires et les décideur·euse·s 
politiques, est à accentuer dans le cadre du programme DGD. 

A travers les réunions de concertation prévue par ce programme,  notre 
partenariat entreprend une analyse des besoins en formation et élabore 
ensuite un cursus de formation adapté aux réalités du terrain. Le 
renforcement des capacités tant au niveau technique que pratique 
permet d’améliorer l’accompagnement et la prise en charge des enfants 
en situations de rue dans leur milieu de vie. 

 

 

 

Mission de lancement du programme DGD au Sénégal - Annick 
Niyonzima 

Du 27 octobre au 4 novembre 2022,  une mission de Dynamo 

International au Sénégal a eu lieu. La mission avait un double objectif. 

D’une part, organiser un atelier du lancement officiel du programme DGD 

2022-2026 et d’autre part, faire le suivi et évaluation du projet CMP-WBI. 

La mission consistait également à travailler sur les aspects administratifs 

et financiers des deux projets.  

Le lancement officiel du programme DGD a eu lieu en présence des 
membres du COSAED,  de la Direction de la Promotion des Droits et à la 
Protection de l’Enfant (DPDPE) du Ministère de l’enfant et de la 
représentation de la Délégation Wallonie Bruxelles International à Dakar. 

Les activités du programme DGD et du projet CMP-WBI sont 
complémentaires. Les discussions lors de l’atelier du lancement, ont 
favorisé une meilleure compréhension des objectifs et attentes du 
programme DGD, ainsi que de ses spécificités en termes de rapportage, 
du cadre financier et des responsabilités de chacun. A la fin de l’atelier 
du lancement du programme DGD, une convention de partenariat a été 
signée. 

La mission s’est bien déroulée globalement. Elle a permis de suivre 
l’amélioration institutionnelle du COSAED en matière de gestion des 
projets et de rencontrer la Cheffe de la coopération au Sénégal Madame 
Hannelore Delcour et le Délégué général de la Fédération Wallonie-
Bruxelles, Monsieur Pascal Montoisy et Madame Mélanie Sadio 
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Projets de Co-financement 
 

 
 

WBI-CMP 

Projet : « Protection et respect des droits des enfants y 
compris les enfants en situations de rue par la reconnaissance 
du travail social de rue au Sénégal » 

Le présent projet s’inscrit dans le programme global «Protection des 
Mineurs et aux droits de l’Enfant au Sénégal (PROMES) » pour la période 
2021-2025. L’objectif spécifique de ce projet est d’améliorer 
significativement et durablement la protection et la prévention des cas 
d’enfants en situations de rue qui sont parfois victimes et/ou auteurs de 
violences au Sénégal ainsi que leur insertion/réinsertion 
socioprofessionnelle, familiale et communautaire. 

Par ce projet, le partenariat Dynamo International - COSAED entend 
contribuer à renforcer le respect des droits de l’enfant au Sénégal avec 
une attention particulière pour les enfants en situations de rue et leurs 
besoins spécifiques.  

En 2022, les zones d’interventions ciblées étaient les régions de Dakar, 
de Saint-Louis et de Tambacounda. Au niveau de l’axe de la 
sensibilisation, une campagne de sensibilisation /conscientisation du 
grand public et un forum d’information avec les autorités, ont été 
organisés, suivi d’un débat autour de la problématique des enfants en 
situations de rue (auteurs/victimes de violence). Les émissions spéciales 
radiophoniques des enfants en situations de rue ont été réalisées 
trimestriellement. Les enfants ont donné des témoignages et ont souhaité 
que les canaux et espaces de prise de parole soient renforcés afin de leur 
permettre d’exprimer leurs rêves et de partager leur vécu quotidien. 

En vue d’améliorer l’accompagnement et la prise en charge des enfants 
en situations de rue, les travailleur·euse·s sociaux·ales de rue ont 
participé aux réunions de concertations régionales et ils ont suivi des 
formations de renforcement de capacités en approche méthodologique 

du travail social de rue et sur la prévention de l’usage des drogues chez 
les enfants. Les cadres de rencontre entre travailleur·euse·s sociaux·ales 
de rue ont permis un échange de bonnes pratiques entre les différentes 
structures du COSAED. 

   

Atelier de renforcement des capacités en approche méthodologique du travail 
social de rue. 

Dans le cadre de ce projet, un camp d'initiation professionnelle au 
maraichage a été organisé à Oussouye. Le camp a rassemblé 35 enfants 
en situations de rue des régions de Dakar, Tambacounda, Kolda, St-louis 
et Ziguinchor. L’objectif du camp était de renforcer les connaissances 
techniques de base des cultures maraîchères en vue de contribuer à 
l’augmentation et à la diversification de la production maraîchère. 

Pendant le camp, il y avait une bonne cohésion d’équipe et les enfants 
étaient tristes de se séparer de leurs pairs à la fin du camp. Parmi les 
participant·e·s au camp, une dizaine s’inscrit dans un projet de formation 
en agriculture et élevage.  

   
Camp de réinsertion socio professionnelle Oussouye à Casamance  
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HAÏTI 
 

 

"Haïti - Formation professionnelle et reconnaissance du 
travail social de rue" 

 

Bailleur : Wallonie-Bruxelles International 
 
 
Normalement le projet Haïti se terminait en 2021 mais en raison de la 
crise sanitaire mondiale et des problèmes d’insécurité et d’instabilité 
politique, certaines activités n’ont pu être réalisées.  
Nous avons reçu l’autorisation de prolonger le projet jusqu’en juin 2022. 
Malheureusement, WBI arrête son soutien à Haïti pour les années 
futures. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les activités réalisées en 2022 se sont bien déroulées, elles ont été axées 
principalement sur : 
 
✓ De la formation : 
 Afin de renforcer les capacités des TSR en protection de 
l’enfance, sur les aspects genre (VBG, sexualité responsable, santé et 
droits sexuels et reproductifs) ou sur la question des drogues.  

 

En gestion financière et administrative. 

 
✓ De la Sensibilisation sur la question de la maltraitance et le 
trafic d’enfants.  

Cette activité a été tenue dans le cadre du forum organisé sur la 
problématique des ESDR en Haïti, ainsi que lors des journées de 
sensibilisation à destination du grand public et des actions de plaidoyer. 
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PLAIDOYER ET INTERVENTIONS PUBLIQUES 
 

 
 

L’action de plaidoyer de Dynamo International ne peut s’articuler de 
manière cohérente et efficace qu’à travers le développement et la 
consolidation d’alliances stratégiques avec des organisations et des 
acteurs et actrices de la société civile partageant les mêmes priorités en 
termes d’interpellation auprès des instances politiques.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Alliance avec DEI – Défense des Enfants International  

Dynamo International et DEI partagent les mêmes combats afin de 
garantir le respect des droits des enfants les plus vulnérables partout dans 
le monde. Un projet financé par FWB – WBI a permis de signer une 
convention de partenariat entre les deux associations.   

Le projet avait comme objectif global d’améliorer le respect des droits des 
enfants palestiniens, en conflit avec la loi palestinienne et israélienne, par 
le développement d’un environnement plus protecteur qui favorise 
notamment la participation des enfants. 

Il s’articule autour de trois axes principaux qui agissent ensemble vers 
l’objectif global : 

- Soutien socio juridique de qualité apporté aux enfants palestiniens 
en conflit avec la loi palestinienne et israélienne.  

- Sensibilisation des décideur·euse·s politiques sur la situation des 
enfants palestiniens détenus et jugés par des cours militaires 
israéliennes à travers le développement de plaidoyers au niveau 
belge et européen.  

- Échange de jeunes palestinien·ne·s et belges qui pourrait intégrer 
des éléments de plaidoyer politique. 

- Augmentation du nombre d’enfants bénéficiaires d’une aide socio 
juridique en collaboration avec Dynamo International.  

Perspective : 

Contacter les associations réalisant du TSDR intéressées par une 
demande d’adhésion en tant que plateforme nationale de TSR 
palestinien·ne·s.  
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Observation Générale N°21 sur la Convention des Droits de 
l’Enfant des Nations Unies Alliance avec le Consortium for 

Street Children (CSC) 
 

L’Observation Générale N°21 sur les droits des enfants en situations de 
rue des Nations Unies complète sur un plan légal et au plus haut niveau, 
la Convention Internationale des Droits de l’Enfant. En collaboration avec 
le Consortium for Street Children, DISWN a organisé une consultation 
auprès de ses membres et contribué de façon écrite pour l’orientation de 
l‘Observation Générale.  
Actuellement, il s’agit de veiller à son application et ce en étroite 
collaboration avec le Consortium for Street Children, spécialisé dans la 
veille politique des enfants en situations de rue.  
Pour veiller à la bonne application DISWN va : 

- Continuer à s’engager et alimenter la réflexion au niveau international 
pour représenter les intérêts de la société civile et du corps social dans 
les discussions. 

- Écrire de façon inclusive et participative un positionnement sur le texte 
officiel. 

- Chaque plateforme nationale aura la charge de veiller sur un plan national 
à l’application du texte. Pour cela le CSC en collaboration avec DISWN 
rédigera un outil sur comment faire du plaidoyer pour la mise en œuvre 
de l’OG21 dans son pays. 

- Accompagner la plateforme sénégalaise dans l’application de l’OG21 à 
l’échelle nationale. Cette action pourra servir d’exemple de bonne 
pratique afin de la multiplier au sein du Réseau International.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Conseil de l’Europe 
 

Dynamo International est membre, avec statut consultatif, de la 
Conférence des OING du Conseil de l’Europe, organe consultatif qui 
représente la société civile auprès du Conseil. La mission du Conseil de 
l’Europe est de promouvoir les droits humains et la démocratie ainsi que 
de s’attaquer aux problèmes sociaux en cherchant des solutions. C’est 
donc un lieu stratégiquement important où Dynamo International peut 
relayer la parole de terrain des travailleurs sociaux et travailleuses 
sociales de rue et celle des populations les plus fragilisées.  
 
Concrètement, l’engagement est de participer aux sessions plénières de 
la Conférence des OING pour alimenter celles-ci avec les travaux sur les 
thématiques choisies par le Groupe Pilote de Dynamo International.   
 
Depuis 2021, nous nous sommes particulièrement investis dans la 
création du Comité « Action pour les Droits sociaux-CADS ». 
Le Comité a été créé par l’Assemblée Générale de la Conférence des OING 
le 28 avril 2021. Depuis sa création le Comité s’est réuni en moyenne une 
fois par mois. 
L’enjeu de la création de ce nouveau comité au sein des instances du 
Conseil de l’Europe vise à donner la garantie concrète des droits sociaux 
: l’effectivité des droits et les recours disponibles qui sont au cœur du 
système de la Charte sociale européenne (CSE) avec les rapports 
étatiques et les réclamations collectives. 
Le socle des droits sociaux de l’UE constitue un appui pour la mise en 
œuvre et le renforcement des droits garantis par la Charte sociale 
européenne. 
 
 

 
 

 
 

  

http://streetchildren.org/
https://streetchildren.org/


 

60  

 

 
 

Alliance européenne ‘Investing in Children’ : suivi de 
l’application de la Garantie Enfant (Child Guarantee) 

Dynamo International fait partie de l’Alliance européenne « Investir dans 
les enfants » depuis sa création en 2013 et constituée actuellement de 
plus de trente membres (réseaux et ONGs) ayant pour but d’implémenter 
la recommandation de la Commission Européenne définissant en 2021 
une ‘Garantie Enfant Européenne’.  

L’objectif est d’encourager les états membres à adopter des 
politiques et des mesures pour lutter contre la pauvreté et 
l’exclusion sociale des enfants en garantissant l’accès effectif à 
une série de droits et services :  

• Le droit à des soins de santé gratuits pour la petite enfance,  

• Le droit à une éducation gratuite comprenant des activités et au moins 
un repas sain par jour à l’école, 

• Le droit à une alimentation saine,  

• Le droit à des conditions de logement digne.    

En 2022, l’Alliance a produit plusieurs déclarations par rapport à la 
Garantie Enfant et notamment : 

• Une recommandation exigeant que les Etats membres adoptent un 
Plan d’Action National, 

• Un positionnement par rapport à la European Care Strategy et aux 
objectifs de Barcelone (éducation et soins pour la petite enfance) et à la 
proposition de recommandation portant sur des soins de longue durée de 
qualité et accessibles pour tous·tes,  

• Une proposition de révision des objectifs de Barcelone en vue de 
réduire de manière réelle les inégalités existantes parmi les Etats 
membres en matière d’éducation et soins pour la petite enfance, 

• Un plaidoyer auprès du Parlement EU pour introduire un amendement 
dans le budget de l’Union Européenne (2021-2027) qui prévoit une 
augmentation des ressources à allouer pour les objectifs de la Garantie 
Enfant. Cette action s’est révélée efficace et l’amendement a été adopté.  

Perspectives 

Assurer le suivi de la Garantie Enfant ainsi que d’autres instruments 
stratégiques au sein de l’Alliance.  

L’enjeu reste l’application de la part des Etats membres qui accusent du 
retard dans l’élaboration de Plan d’Action National.  

Dynamo International prévoit d’activer les membres du Réseau européen 
pour exiger de leurs Etats que les Plans soient adoptés et implémentés 
dans la perspective d’assurer les droits des enfants les plus vulnérables.   

Au niveau Européen, grâce à une dynamique qui s’est installée autour 
d’un plan d’action pour 2023-25 que nous avons mis en place pour la 
Région Europe du Réseau, des perspective intéressantes s’ouvrent aussi 
au niveau de l’action de plaidoyer : 

• Le lancement d’un groupe de travail nommé ‘Advocacy’ (Plaidoyer) qui 
a pour objectif de construire une stratégie basée sur une communication 
à double sens : les représentant·e·s des plateformes nationales partagent 
leurs expériences et savoirs venant du terrain et l’équipe technique les 
informe de sa propre activité en lien avec les institutions Européennes et 
des autres acteur·rice·s/allié·e·s ainsi que de l’agenda et des priorités de 
l’Union Européenne. Cette dynamique à double sens (bottom-up et top-
down) devrait inspirer tant les organisations/plateformes membres du 
Réseau que l’équipe technique de DI et augmenter leur efficacité dans 
leurs actions de plaidoyer.  

• Lors du prochain Groupe Pilote régional Européen (Octobre 2023 – 
Prague), une journée dédiée au plaidoyer au niveau local et national, 
porté par CAS (Czech Streetwork association) sera réalisée avec le 
soutien de Dynamo International et les membres de la région Europe.  
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Action Progressiste Laïque 

Organisée sous le haut-patronage du Président du Parlement de la 
Fédération Wallonie Bruxelles, Monsieur Rudy Demotte, une 
première rencontre de la coopération internationale laïque, unissant des 
acteur·rice·s de divers horizons (représentations politiques, organisations 
de la société civile) mais tous·tes progressistes laïques, a été organisée 
afin de dresser un état des lieux de nos engagements à l’endroit de la 
République Démocratique du Congo (RDC) et de faire acte, aujourd’hui 
plus que jamais, de notre solidarité internationale afin de sortir par le 
haut de la pandémie de Coronavirus. 

L’action regroupe l’association Laïcité et Humanisme en Afrique Centrale 
(LHAC), l’ONG Solsoc, le syndicat Fédération générale du travail de 
Belgique (FGTB), la Mutualité Solidaris et Dynamo International. 

Notre coopération internationale laïque, initiée depuis plus de vingt ans 
autour d’échanges et de réunions, se traduit dans nos projets et nos 
mobilisations. Notre coopération s’ancre dans des valeurs fortes 
communes, partagées, au rang desquelles la laïcité qui constitue un 
véritable enjeu de société. 

Les membres de l’Action Progressiste Laïque se sont réunis 4 fois au 
Parlement de la Fédération Wallonie Bruxelles. Une journée d’étude de 
l’Action Progressiste Laïque s’est organisée le 9 décembre 2022 
au parlement de la Fédération Wallonie Bruxelles à Bruxelles. Edwin de 
Boevé y a pris la parole. Dans cette prise de parole, il a insisté sur cette 
volonté forte à co-construire des partenariats laïques, forts, solidaires et 
tournés vers l’avenir avec la République Démocratique du Congo. Mais il 
plaide aussi à ce que ces partenariats agissent au-delà de la RDC, à un 
niveau international en prenant comme vision première la question de la 
défense des Droits Humains, en tout lieu et à chaque instant.  

L’approche fondée sur les droits humains est essentielle au 
développement durable et au changement social. Elle conduit à de 
meilleurs résultats de développement humain et plus durables guidée par 
les principes et normes internationaux des droits humains. 

Les droits humains sont universels, indivisibles, non discriminatoires et 

inaliénables et ne peuvent donc être remplacés par des formes d’aide 
sélective ou de charité. L’approche basée sur les droits vise un 
changement durable et structurel de notre modèle de société. Ce modèle 
doit se baser sur la réalisation des droits. Qu’il s’agisse des droits de 
l’enfant, du droit à la santé, du droit à l’alimentation ou des droits de la 
“troisième génération”, appelés aussi droits de solidarité qui désignent 
principalement quatre catégories de droits : droit à la paix, droit au 
développement, droit à l'environnement et droit au respect du patrimoine 
commun de l'humanité.  

Le non-respect d’un droit conduit à une violation, et toute violation induit 
un recours et la possibilité de demander réparation. 
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DIFFICULTES 2022   vs   PERSPECTIVES 2023 
 

 

Difficultés rencontrées en 2022 

L’octroi budgétaire limité de la DGD par rapport à la demande initiale 
(1.800.000 € au lieu de 4.000.000 €) a été vécu initialement comme une 
difficulté. En effet, des programmes de qualité avec des résultats 
attendus ont été rédigés comme un tout cohérent aligné à un budget. 
Devoir conserver des programmes de qualité avec 50% du budget en 
moins fut un exercice périlleux. La décision de notre logique 
d’intervention fut d’abord de prioriser le·la jeune et ses besoins, ensuite 
stratégiquement de conserver les 3 pays. En effet, pour la toute première 
fois le Sénégal et le Bénin sont financés au niveau fédéral belge ce qui 
permet des leviers non négligeables.  A posteriori, nous y voyons 
également les avantages tels que la diminution du cofinancement à 
trouver, les mises en place de programme moins ambitieux qui peuvent 
faciliter leur mise en œuvre sur le terrain également. 

 

 

 

 

 

 

 

Perspectives pour l’année 2023 

Nos perspectives sont nombreuses pour 2023, le démarrage du 
programme pour diverses raisons ont pris du retard et, 2023 va nous 
permettre de nous mettre à flot correctement et également de stabiliser 
et ancrer le suivi évaluation et ses outils. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
  

 

 



 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 

 

 
 


